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BOUTEFLIKA ENTAMERA SES AUDITIONS DEMAIN

Comme de coutume ces dernières années, le
président de la République, Abdelaziz Bouteflika,
consacrera les veillées ramadhanesques pour
l’audition des membres du gouvernement. Les
séances d’audition seront entamées demain
dimanche, troisième jour de ce mois sacré, et tous
les ministres qui sont actuellement en poste
auront à exposer les bilans de leurs secteurs, les
lacunes ainsi que les perspectives. Le premier
magistrat du pays écoutera ainsi les rapports des
ministres et émettra, comme il a l’habitude de le
faire, des remarques et les orientations
nécessaires à même d’atteindre les objectifs
assignés à chaque  département ministériel pour
l’actuel plan quinquennal..
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personnes sont mortes de
choléra depuis janvier dans la
région de Tillabéri, dans
l'ouest du Niger, où un camp
de réfugiés maliens a été tou-
ché par l'épidémie, a annoncé
jeudi l'ONU

8800 884400
kg de marijuana ont été saisis
par la police brésilienne lors
d'une opération de lutte
contre le trafic de drogue
menée dans le sud du pays, a
indiqué la police

enfants palestiniens sont arrêtés
chaque année par les forces d'oc-
cupation israéliennes et 90%
d'entre eux sont victimes de tor-
tures et de mauvais traitements,
a affirmé jeudi, le ministre pales-
tinien chargé des Affaires péni-
tentiaires, Issa Karake

Les responsables de la Fédération algérienne des
consommateurs (FAC) se sont dits mercredi satisfaits
des résultats réalisés par la campagne nationale de
boycott des viandes initiée à la veille du mois de
Ramadhan et dont le taux de suivi a atteint 30% durant la
période allant du 10 au 16 juillet. 
Lors d'une conférence de presse, le représentant de la
fédération pour la région Alger-est, Mustapha Zebdi a
indiqué que la FAC "qui misait sur un taux de suivi de
60% se félicite du taux de 30%, d'autant qu'il s'agit de la
première initiative du genre au niveau national". 
Selon les représentants d'associations de protection des
consommateurs et certains commerçants et vendeur de
viandes, le taux de suivi diffère d'une région à une autre. 
M. Zebdi a déploré le non soutien par les autorités
publiques à cette campagne accusant certaines parties
de vouloir la contrer précisant que la hausse des prix
des viandes était due à plusieurs facteurs dont les plus

importants sont "la contrebande vers les pays voisins".   Le secrétaire général de l'Union générale des commerçants
et artisans algériens (UGCAA), Salah Souilah, avait estimé, mardi, que l'appel aux boycott des viandes ne constituait
pas une solution face à la hausse des prix, appelant à l'adoption d'autres alternatives telle la levée des taxes fiscales.
De son côté, le président de la FAC,  Zaki Hariz, a indiqué que la fédération a soumis une série de revendications au
ministère de l'Agriculture en vue d'organiser la vente des viandes dont l'augmentation de la production à 1 million de
tonnes.

A chaque mois sacré, Djezzy, leader de la téléphonie mobile,
n’oublie pas ses fidèles abonnés qui vont en pèlerinage aux
Lieux saints de l’Islam. Ainsi, en est-il, cette année encore, avec
son offre Omra pour permettre aux pèlerins algériens de rester
connectés à leurs familles et à leurs amis en Algérie à un prix
très compétitif.
En choisissant notre partenaire saoudien «Zain», tous nos
abonnés pourront émettre et recevoir des appels via leurs Sims
Djezzy et Allo au tarif exceptionnel de 75 DA/mn.
L’offre est valable, sans aucune condition pour les clients
Djezzy Carte et Allo, ainsi que pour les clients Contrôle et
Business Contrôle. Les clients Post-payé Résidentiel, Classic et
Millenium, peuvent, quant à eux, faire l’objet d’un dépôt de cau-
tion roaming  pour souscrire à l’offre. 
Les tarifs du roaming Hadj sont de 75DA/mn (appels émis).
Cette offre est valable du 20 juillet au 31 novembre.
Djezzy souhaite un bon Ramadhan, une Omra makboula à tous
les pèlerins, un bon séjour et un très bon retour au pays.

Un passager français, qui a eu un malaise cardiaque à bord
d'un ferry battant pavillon maltais, a été secouru mercredi
par un hélicoptère des forces navales algériennes aux larges
des côtes de Skikda, indique un communiqué du ministère de
la Défense nationale. 
"Suite à un appel émis par le centre de recherche et de
coordination maritime de Madrid, reçu par le centre national
des opérations de surveillance et de sauvetage des forces
navales le 18 juillet 2012 à 13h, indiquant qu'un passager de
nationalité française à bord d'un ferry portant le nom Horizon
battant pavillon maltais a eu un malaise cardiaque et cela à
150 km au nord ouest de Bougarouni dans la daïra de Collo,
wilaya de Skikda, un hélicoptère avec à son bord un méde-
cin, a été dépêché sur place pour une opération d'évacua-
tion du malade", précise la même source.         "Le malade,
après avoir reçu les premiers soins, a été transféré à l'aéro-
port d'Annaba avant d'être évacué, par les services de la
Protection civile vers l'hôpital", ajoute le communiqué. 

Un passager français secouru par les forces
navales algériennes

Un boycott fructueux
Les radins ont moins

de matière grise
Vous n’aimez pas donner un peu d’ar-
gent ? Non seulement vous êtes un
radin, mais en plus vous avez sans
doute un manque de matière grise.
Retour sur une étude suisse unique en
son genre.
En fonction du volume d'une région
du cerveau, les personnes ont une ten-
dance à être plus ou moins altruistes.
L'un des deux chercheurs à l'origine
de ces travaux, Ernst Fehr, avance que
pour la première fois "le lien est
démontré entre altruisme, anatomie et
activité cérébrale".
Les participants à l'étude devaient par-
tager de l'argent avec d'autres parte-
naires qu'ils ne connaissaient ni d'Eve
ni d'Adam. Lors de ces différentes
transactions, le volume de matière
grise ainsi que l'activité cérébrale
étaient mesurés, indique l'université
de Zurich.
Chez une personne peu portée sur le
partage, les lobes pariétal et temporal
sont très actifs dès qu'une petite
somme d'argent est en jeu.
Pour quelqu'un de moins sensible, ces
parties du cerveau situées derrière les
oreilles ne s'animent pas. Elles fonc-
tionnent lorsque le gain est plus
important.
Les deux chercheurs zurichois démon-
trent également que le niveau de
matière grise n'est pas le même : un
être radin en possède moins qu'un
autre généreux.
A la lueur de cette découverte dont la
revue Neuron se fait l'écho, les cher-
cheurs se demandent s'il est possible
d'encourager la croissance des
régions cérébrales desquelles dépend
l'altruisme ? Ernst Fehr prévient égale-
ment qu'il ne faut pas en conclure
qu'être altruiste a seulement une origi-
ne biologique. Le volume de matière
grise s'explique aussi par des proces-
sus sociaux, précise-t-il.

Une vie résumée face
à un miroir

Court-métrage réalisé par deux
artistes suisses, Le Miroir offre un
point de vue brutal mais lucide sur le
temps qui passe.
En quelques minutes, la vie d'un
homme, de l'enfance au troisième
âge, défile face au miroir de sa salle de
bains. Via des petites séquences évo-
quant les étapes marquantes de l'exis-
tence (la puberté, la rencontre de
l'âme soeur, la paternité, le divorce, la
vieillesse), Antoine Tinguely et Laurent
Fauchère (alias Ramon et Pedro), duo
d'artistes qui possède une galerie à
Lausanne et aime s'exprimer sur
divers supports, livre un film conden-
sé et puissant, et surtout très réaliste.
Pour l'anecdote, c'est le chanteur suis-
se pour enfant Henri Dès qui interprè-
te le personnage version âgé, tandis
que son fils (Pierrick Destraz), et pro-
bablement son petit-fils (Zacharie
Destraz), l'incarnent plus jeune.

Djezzy accompagne les pèlerins algériens aux Lieux
Saints de l’Islam

                            



PAR AHMED HANICHE

D es sources proches du gouverne-
ment ont indiqué que les min-
istres ont été informés à l’avance
de la tenue de ces auditions afin de

préparer les rapports nécessaires. Ils ont
même bénéficié d’un congé de 15 jours
avant d’entamer la réalisation des  docu-
ments à soumettre au président de la
République, en concertation, bien évidem-
ment, avec les cadres supérieurs des min-
istères dont ils ont la charge. Notre source
n’a pas précisé le nom du ministre qui sera
entendu, ni le nombre de séances à tenir
par semaine. Il semble, toutefois, que tous
les dossiers sont prêts et chaque ministre
tentera de convaincre le président de la
République par «des avancées consid-
érables réalisées durant son mandat».
L’enjeu est de taille cette fois-ci. Car cha-
cun veut figurer parmi la nouvelle forma-
tion gouvernementale qui devra être for-
mée avant la fin de l’année en cours.
L’activité est pratiquement gelée depuis
l’annonce officielle des résultats des élec-
tions législatives du 10 mai dernier. Le
Premier ministre n’a pas, pour l’instant,
présenté sa démission et Abdelaziz
Boteflika a préféré garder quelques têtes,
sans, pour autant,  remplacer ceux qui ont

gagné des sièges à l’Assemblée populaire
nationale (APN). Le pays s’est donc
retrouvé avec  des ministres qui gèrent

d’autres secteurs en sus des leurs. Ces
ministres auront donc à se présenter à deux
reprises devant le président de la

République dans l’objectif de défendre les
bilans de deux secteurs.  Les ministres de
la Santé, Djamel Ould Abbès, de l’Én-
ergie,Youcef Yousfi, de l’Habitat,
Nouredine Moussa et de la Jeunesse et des
Sports Hachemi Djiar, des Ressources en
eau, Abdelmalek Sellal et l’Intérieur,
Dahou Ould Kablia, auront ainsi à
défendre les bilans des départements dont
ils assurent l’intérim, à savoir le Travail,
la Poste et les Technologies de l’informa-
tion et de la communication, les Travaux
publics, l’Enseignement supérieur, les
Transports et l’Aménagement du territoire.
La décision de mener les auditions signifie
clairement que la nomination d’un nou-
veau gouvernement, annoncé par certains
observateurs avant la rentrée sociale, n’au-
ra finalement pas lieu durant ce mois sacré
de Ramadhan. Toutefois, certains observa-
teurs estiment qu’il est inconcevable de
responsabiliser un ministre qui a pris un
autre secteur de façon intérimaire depuis à
peine deux mois. Il est attendu que le
président prenne des mesures urgentes afin
de remédier aux retards énormes constatés
dans la réalisation de plusieurs projets de
développement, surtout qu’on est à
quelques mois de l’arrivée à terme de
l’actuel quinquennat ( 2010-2014). A.  H
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LES MINISTRES APPELÉS À DÉFENDRE LEURS BILANS

Bouteflika entamera 
ses auditions demain

RALLIEMENT DES CADRES DU MOUVEMENT AU PARTI DE GHOUL 

Le démenti du MSP
KAMAL HAMED

M anifestement, l’annonce de la
création par l’ex-ministre des
Travaux publics, Amar Ghoul,
d’un parti politique préoccupe

au plus haut point le Mouvement de la
société pour la paix (MSP). Car le MSP
est quelque peu déstabilisé par cette
annonce, et ce, d’autant que des informa-
tions insistantes font cas du ralliement de
nombreux cadres du mouvement au nou-
veau parti de Ghoul.
En effet, à en croire certaines informations
publiées dans la presse nationale, nom-
breux sont les cadres du MSP, dont des
ministres, des députés et des membres du
bureau national, auraient rejoint la nou-
velle formation politique, dont l’annonce
officielle de sa création interviendrait prob-
ablement vers la fin du mois en cours. Ce
sont justement ces informations relatives
au ralliement que vient de démentir ferme-
ment le MSP. «Les membres du bureau
national dont les noms ont été cités par
certains journaux démentent ce qui leur a
été attribué comme propos et réitèrent leur
engagement vis-à-vis du mouvement, de
ses décisions et de ses institutions», note
le communiqué du bureau national rendu
public avant-hier à l’issue d’une réunion
consacrée essentiellement à cette question.
Il faut dire que depuis quelques jours, la
presse nationale publie régulièrement des
informations sur le ralliement des cadres
du MSP du parti que compte créer l’ex-
ministre des Travaux publics, Amar

Ghoul. Dans ce cas,  plusieurs noms de
membres du bureau national ont été cités,
dont Abdelwahab, Abdelhalim, Kamal
Mida, Ahmed Latifi, et Mohamed Djemaa.
A en croire donc le communiqué du MSP
signé de la main de son président,
Aboudjerra Soltani, aucun membre du
bureau national encore moins des min-
istres du mouvement, ne comptent rejoin-
dre le parti de Amar Ghoul. Le bureau
national, note encore le comuniqué, «ras-
sure les militants et les militantes du
mouvement en les informant qu’ils ne
sont pas concernés par ce qui se passe en
dehors des cadres organisationnels et les
appelle à rester en contact avec les institu-
tions du mouvement et ses structures en
vue de prendre les informations auprès des
sources officielles». Ceci atteste bien que
quelque chose ne tourne pas rond au MSP
qui est sans doute à la veille d’une autre
crise interne dont on ne peut encore mesur-
er l’impact sur la stabilité et la cohésion
des rangs. Amar Ghoul et une partie des
cadres du mouvement n’ont pas apprécié la
décision du conseil consultatif n’au-
torisant pas la participation du mouve-
ment au prochain gouvernement. Ghoul et
ses amis auraient souhaité que le MSP,
continue de faire partie de la coalition gou-
vernementale alors que la plus haute
instance du mouvement, qui s’est élevée
contre la fraude qui a caractérisé les législa-
tives du 10 mai dernier , en a décidé
autrement. Au lendemain de cette résolu-
tion du conseil consultatif, le discours du

MSP s’est quelque peu radicalisé. Pour
preuve, le mouvement a décidé, dans le
cadre de l’Alliance de l’Algérie verte, de
boycotter les structures de l’APN. C’est ce
retour à cette ligne politique, qui rompt

avec l’option participationniste, qui n’a-
grée pas l’ex-ministre des Travaux publics
et ses amis. D’où leur décision de quitter
le MSP et d’aller créer un autre parti poli-
tique. KH 

Comme de coutume ces dernières années, le président de la République, Abdelaziz Bouteflika, consacrera les veillées
ramadhanesques pour l’audition des membres du gouvernement. Les séances d’audition seront entamées demain dimanche,

troisième jour de ce mois sacré, et tous les ministres qui sont actuellement en poste auront à exposer les bilans de leurs
secteurs, les lacunes ainsi que les perspectives. Le premier magistrat du pays écoutera ainsi les rapports des ministres et
émettra, comme il a l’habitude de le faire, des remarques et les orientations nécessaires à même d’atteindre les objectifs

assignés à chaque  département ministériel pour l’actuel plan quinquennal.



Les services de sécurité ont
empêché, jeudi dans la
matinée, une marche d’agents
de la garde communale, qui
tentaient de gagner Alger à
partir de Blida. 
PAR RAYAN NASSIM 

L
es protestataires, au nombre de
3000, selon les estimations des
forces de sécurité, et de 20.000,
selon le coordinateur des gardes
communaux, Chouaib Hakim,

étaient venus de différentes wilayas du pays
afin de gagner la capitale à pied, par l’au-
toroute Blida-Alger. 

Leur procession a été stoppée, au niveau
de la ville de Boufarik, par les forces anti-
meutes des éléments de la Gendarmerie
nationale qui ont dispersé les marcheurs. 

La manifestation a engendré une perturba-
tion, durant plus de 2heures et demie,  de la
circulation sur l’autoroute Blida-Alger, où il
a été constaté une forte présence des forces de
sécurité, de la Gendarmerie nationale, à hau-
teur notamment de Boufarik et de Baba Ali, et
de la police devant la caserne de la garde
communale, située à la cité du 13 mai de la
ville de Blida.  

Des agents de la Protection civile sont
intervenus, par ailleurs, durant la marche
pour assister des protestataires, exténués par
la marche harassante d’une dizaine de kilo-
mètres sous le soleil. Un garde communal
souffrant d’une maladie chronique a été évac-
ué vers l’hôpital de Boufarik, tandis que deux
autres ont été assistés sur place. 

Après l’échec de leur tentative de rejoin-
dre la capitale, les protestataires ont installé
un campement au niveau d’un champ
mitoyen au marché de gros de Boufarik, où
ils promettent de passer le mois sacré du
Ramadhan, dans le cas où leurs revendica-
tions ne seraient pas satisfaites. 

Les gardes communaux réclament, entre
autres, l’ "implication" du président de la
République, M Abdelaziz Bouteflika, pour la
régularisation de leur situation et la satisfac-
tion de leurs revendications principales, qui
sont la révision de leur grille des salaires et
de la prime de la retraite anticipée, avec les

indemnités (matérielles et morales) dans le
cas de dissolution de leur corps. 

Ils demandent aussi des dédommagements
pour les heures supplémentaires avec effet
rétroactif à partir de la date de leur installa-
tion, en plus des droits aux logements et aux
soins, à l’instar des autres corps de sécurité. 

Le ministère de l’Intérieur et des
Collectivités locales avait annoncé, à la
suite d’une rencontre entre M. Daho Ould
Kablia et des représentants de la garde com-
munale, après la marche du 9 juillet courant,
des mesures au profit de cette catégorie pro-
fessionnelle. 

Il s’agit principalement du relèvement de
la prime de panier portée à 4200 DA, contre

3000 auparavant, au même titre que du régime
indemnitaire avec effet rétroactif à partir du
1er janvier 2008. Cette mesure permettra un
relèvement de la prime de rendement de 20 à
30 %, sur la base du nouveau salaire, de même
qu’une hausse de 10 % de la prime de risque et
d’astreinte, qui atteindra les 35, 40 et 45 %
du nouveau salaire. 

Lors de la rencontre il a été convenu,
entre autre, de la mise en œuvre d'un disposi-
tif exceptionnel de retraites proportion-
nelles suite à la promulgation du décret exé-
cutif 11-354 du 05 octobre 2011. 

Les mêmes mesures stipulent l’applica-
tion d’un classement exceptionnel pour la
retraite proportionnelle, suite à la promulga-

tion du décret exécutif 11/654 du 5 octobre
2011. Ce dispositif permet la mise en posi-
tion de retraite des gens cumulant 15 années
de service au 31 décembre 2012, sans condi-
tion d'âge avec rachat des droits par le Trésor
public pour compenser la Caisse nationale
des retraites (CNR) sur les années de cotisa-
tion en manque. Le ministère de l’Intérieur et
des Collectivités locales avait, en outre,
exprimé son "entière disponibilité à la régu-
larisation de tous les dossiers des ayants
droit des gardes communaux victimes du ter-
rorisme dans le cadre de la règlementation en
cours".

R.N .
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Toutes les dispositions ont été prises au
niveau de la Caisse nationale des retraites
(CNR) pour le traitement des dossiers des
demandes de retraites des agents de la garde
communale, a indiqué jeudi le ministère du
Travail, de l'Emploi et de la Sécurité sociale. 

«Toutes les dispositions ont été prises au
niveau de la CNR pour permettre le traite-
ment avec la plus grande célérité des dossiers
des demandes de retraites proportionnelles
des agents de la garde communale dès leur
réception au niveau des services de la

caisse", a précisé le ministère dans un com-
muniqué. Pour le traitement des demandes,
"l'ensemble des moyens humains et
matériels des structures de la CNR sont
mobilisés pour la prise en charge des
dossiers", précise la même source. 

La prise en charge par la CNR des dossiers
des agents de la garde communale vient en
application d'un dispositif exceptionnel per-
mettant la mise en position de retraite des
gardes communaux cumulant 15 années de
service au 31 décembre 2012, sans condition

d'âge avec rachat des droits par le trésor pub-
lic pour compenser la Caisse nationale des
retraites (CNR) sur les années de cotisation
en manque, avait en outre indiqué le min-
istère de l'Intérieur et des Collectivités
locales. 

Il est à rappeler que parmi les revendica-
tions des agents de la garde communale fig-
ure “une retraite anticipée avec des indem-
nités (matérielles et morales) en cas de disso-
lution de leur corps”. 

R . N .

QUALIFIANT LA SITUATION DU SECTEUR DE LA SANTÉ DE "CATASTROPHIQUE" 

Le SNPSSP tire la sonnette d’alarme 
Le président du Syndicat national des

praticiens spécialistes de la santé publique
(SNPSSP), Mohamed Yousfi, a qualifié hier à
Alger la situation actuelle du secteur de la
santé de "catastrophique".

La situation du secteur de la santé est
actuellement "catastrophique", a affirmé M.
Yousfi dans une conférence de presse évo-
quant de "graves problèmes" du fait d'une
"mauvaise gestion" à l'origine de la rupture
des stocks de médicaments de base et de la
mauvaise prise en charge des malades notam-
ment ceux atteints de maladies chroniques. 

M. Mohamed Yousfi s'est interrogé sur les
raisons du silence des hautes autorités du
pays qui n'ont pas répondu à la correspon-
dance que leur avait adressées récemment
l'Union syndicale des spécialistes de la santé
publique en vue d'intervenir et "sortir le
secteur de la santé de son état actuel". 

L'Union regroupe le Syndicat national
des praticiens de la santé publique, le

Syndicat national des praticiens spécialistes
de la santé publique, le Syndicat national des
médecins du paramédical et le Syndicat
national algérien des praticiens cliniciens. 

M. Yousfi a souligné en outre qu'en dépit
des efforts consentis et des moyens finan-
ciers mis en œuvre pour redresser le secteur de
la santé, ce dernier accuse encore de "graves
insuffisances en matière de prise en charge
des malades" contrairement, a-t-il soutenu,
aux allégations du ministère de la Santé et de
la Réforme hospitalière que "le secteur va
bien". A propos du problème de manque de
certains médicaments, M. Yousfi a rappelé
que 89 médicaments d'usage hospitalier
étaient toujours en rupture à la Pharmacie
centrale ainsi que d'autres médicaments de
base dans les officines privées.  

Le ministre de la Santé, de la Population
et de la Réforme hospitalière, Djamel Ould
Abbès, avait déclaré récemment que tous les
types de médicaments requis étaient

disponibles dans la Pharmacie centrale des
hôpitaux réfutant une quelconque pénurie. 

Le ministre a rappelé que l'Algérie a
importé des médicaments pour une valeur de
720 millions de dollars au cours des 4 pre-
miers mois de l'année, soit une hausse de 30
% par rapport à 2011, "en vue de préserver la
santé des Algériens". 

Concernant la coordination de l'action
avec les partenaires sociaux dans l'objectif
d'améliorer la situation sanitaire, M. Yousfi a
appelé les autorités publiques à ne pas
exclure le groupement syndical des spécial-
istes pour améliorer la prise en charge des
malades et parer à cette situation "cata-
strophique". "Le Bureau international du tra-
vail contacté par le groupement syndical en
juin dernier a adressé une correspondance au
gouvernement et nous attendons de notre
côté la suite que ce dernier donnera à nos
revendications légitimes", a fait savoir le
responsable. L.B

ILS VOULAIENT SE RENDRE DE BLIDA VERS ALGER 

La marche de la garde communale empêchée

LANCEMENT DE LA 3G EN ALGÉRIE
Aucune décision n’a été

prise
Aucune décision n'a été prise concer-
nant le lancement de la 3ème généra-
tion (3G) de téléphonie mobile en
Algérie, a indiqué jeudi le ministère
de la Poste et des Technologies de
l'information et de la communication. 
"La date du lancement du processus
d'octroi de la licence 3G sera connue
en temps opportun et, par con-
séquent, aucune décision dans ce
sens n'a été prise pour le moment", a
indiqué à l'APS le directeur de la com-
munication au ministère, Zoheir
Meziane. 
Le cahier des charges relatif à la 3G
ainsi que les trois opérateurs de télé-
phonie mobile "sont fin prêts" pourle
lancement de cette technologie en
Algérie, avait déclaré en mai dernier
le ministre de la Poste et des
Technologies de l'information et de la
communication, Moussa Benhamadi. 
M. Benhamadi avait, toutefois,
expliqué que le gouvernement tem-
porisait le lancement de cette tech-
nologie "par souci d'équité" et qu'il ne
voulait pas créer une "différenciation"
entre les 3 opérateurs de téléphonie
mobile.

R.N.

GARDES COMMUNAUX

RETRAITE DES GARDES COMMUNAUX

La CNR prend en charge le dossier 



PAR LARBI GRAÏNE

L e Ramadhan s’est brutalement installé
avec son lot d’habitudes, hier à son pre-
mier jour ; le mois sacré s’est annoncé

dès la matinée par une désertion quasi
générale des routes. Les automobilistes
apparemment se sont comme donné le mot
pour faire la grasse matinée. Encore que ce
premier jour coïncide avec le vendredi, de
surcroît en pleine canicule de juillet, pour
tout dire, tout incite donc à reporter à plus
tard le réveil. Et oui, le Ramadhan est réputé
être chez nous celui de la cuisinière, le devoir
des hommes en général et de la gent mascu-
line jeune en particulier est de céder la place
à la maîtresse de maison, épouse, mère, ou
sœurs. Un accord tacite s’établit entre les
deux camps : les adolescents et les jeunes du
sexe mâle doivent, quand les moyens exis-
tent, se retirer en se retranchant dans leurs
chambres ou derrière leurs écrans de télévi-
sion, tandis que la gent féminine, jeunes
filles, brus etc,  prennent possession des
lieux où vont se cuisiner les mets qui vont

être servis à l’heure de la rupture du jeûne.
«Les hommes quand ils sont instruits
passent leurs temps à lire les journaux ou à
faire les mots croisés, le sol est jonché tout
le temps de ces publications», atteste
Wahiba.   «J’aimerai ne pas me retrouver à la
cuisine après le Ftour (repas de rupture du
jeûne», voilà la réflexion que font nos
jeunots en pensant à la vaisselle que doivent
laver les filles. 

Car l’éducation n’a rien prévu dans ce
sens, en vertu d’une vieille tradition héritée
du système patriarcal, les garçons n’ont pas
à s’occuper de ce qui revient aux femmes.
Mais ce legs s’est fait sur fond d’amnésie
collective. On a oublié que les garçons
avaient autrefois leurs tâches qui consis-
taient à aider le père de famille dans le cadre
de l’économie traditionnelle. Cela étant,
après avoir goûté le plat du soir, on quitte
donc illico presto les lieux, avec  l’idée que
«l’ardoise» sera payée par les filles. Il ne
faut pas s’étonner du reste si vous faites un
tour en bord de mer vers les heures creuses
(entre 13 et 16 heures) d’y rencontrer des

hommes accompagnés de leurs enfants. Vous
pourriez vous entendre dire : «On passe un
peu de temps pour nous aérer, c’est bon pour
les gamins, j’ai laissé leur mère à la maison
car elle est en train de préparer le repas du
Ramadhan». Pour autant, la femme n’a pas
que la cuisine à faire, c’est elle qui se con-
sacre aux achats essentiels. Tout ce dont elle
a besoin pour la cuisine, c’est elle qui va le
chercher, c’est elle qui fait les véritables
emplettes, quant aux hommes, ils sont
plutôt friands de gaspillage, “ils achètent
tout ce qui est superflu et excessif”, explique
une ménagère. Pour autant chez les familles
«évoluées», touchées par la culture du salari-
at, surtout lorsque la femme travaille, les
choses ne sont pas aussi tranchées, ce n’est
pas toujours noir et blanc comme dans la
famille traditionnelle. «Mon mari m’aide,
j’avoue que je joue le rôle de chef cuisinier,
lui n’est qu’un apprenti, je le laisse faire des
boureks (cigares de pâtes farcis à la viande
hachée ou aux crevettes), sinon il surveille le
bébé, c’est déjà énorme», nous dit Saliha,
ingénieur agronome. L.G.

PAR HANANE ESSAISSI

P lus de 70 mille hommes sont mobil-
isés à travers l’ensemble des restau-
rants ouverts pour la cause en ce
mois sacré.  Les volontaires, les

bienfaiteurs et les travailleurs sociaux  con-
sacrent, ainsi, leur journée pour la prépara-
tion des menus complets et le service.  Du
côté du Croissant Rouge algérien, 12 mille
bénévoles se sont mobilisés, comme à l’ac-
coutumée, pour assurer la préparation des
repas, le service et l’animation des soirées
ramadanesques en faveur de cette tranche de la
société, qui, en ce genre de circonstance,
éprouve le grand besoin de la chaleur famil-
iale et du réconfort.  En prévision du mois de
jeûne, le ministère de la Solidarité nationale
annonçait récemment, qu’une enveloppe de
trois milliards huit cents millions de dinars a
été allouée à l’ensemble des actions de soli-
darité, notamment, le couffin de Ramadhan et
les restaurants «El Iftar ». 

Par ailleurs, plusieurs associations et

groupe de bénévoles ont pris l’initiative,
cette année, de prendre en charge leurs conci-
toyens se trouvant dans le besoin. C’est le
cas pour Ness El Khir, Algérie Bénévolat.
Formé de plusieurs dizaines de jeunes
Algériens, ce groupe  est parvenu  à collecter
plus d’une tonne de produits alimentaires
durant les jours passés.  Grâce à l’aide d’un
bienfaiteur, et après avoir reçu l’aval des
services d’hygiène et sanitaires, ces bénév-
oles ont réussi à ouvrir les portes d’un restau-
rant du côté de Belouizdad, Alger,  pour
accueillir plus de trois cents personnes pour
la rupture du jeûne. Cette opération de soli-
darité, nous a confié un des bénévoles,
devrait se poursuivre jusqu’à l’Aid El Fitr :
«Nous sommes très contents de pouvoir
partager ces moments de piété et de partage
avec nos compatriotes et de pouvoir, égale-
ment, participer à l’action de solidarité»,
nous a déclaré Walid T.

Sur un autre plan,  l’opération 
«couffin de Ramadhan» a enregistré, pour

sa part, un grand retard dans la livraison.
Bien qu’elle ait été censée commencer deux
jours au moins avant l’arrivée du mois de
Ramadhan, les couffins tardent à venir, et les
familles ont dû renouer encore une fois avec
l’attente. 

Le ministère de la Solidarité nationale
avait déclaré envisager la distribution de
plus d’un million trois cents mille couffins
de Ramadan. Les principaux bénéficiaires
étant les familles nécessiteuses, les respons-
ables dudit secteur affirmaient avoir pris des
dispositions pouvant garantir la dignité des
familles en leur faisant parvenir directement

les couffins à domicile. Malheureusement, de
nombreux ménages de cette tranche sociale
ont dû garder leur  patience en haleine, car
l’opération de distribution n’a toujours pas
commencé à travers grand nombre de com-
munes. Les APC, auxquelles est conférée la
mission du couffin de Ramadhan ont trouvé
du mal à assurer leur mission. Selon certains
témoignages recueillis auprès des familles,
les  APC  seraient  absorbées par les préparat-
ifs du prochain rendez-vous électoral, lais-
sant, par conséquent, ces familles dans le
besoin et devant le désarroi. H.E.
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LES RESTAURANTS “EL IFTAR” ONT OUVERT LEURS PORTES HIER

Plus de 70 mille volontaires au  service 
des plus démunis 

UNE GRANDE PARTIE DES PRODUITS DE LARGE CONSOMMATION ’’CONTRÔLÉE’’

Le marché informel demeure insaisissable
U ne très grande partie des produits de

large consommation écoulés sur le
marché national est "contrôlée" par

les services du ministère du Commerce, a
indiqué le directeur du contrôle de la qualité et
de la répression de la fraude au ministère,
Noureddine Laouar. "La majorité des produits
écoulés sur le marché national, notamment
ceux de large consommation, sont soumis au
contrôle de nos services", a-t-il expliqué
dans une déclaration à l’APS à la veille du
mois de Ramadhan. Concernant les produits
de consommation qui échappent au contrôle

des services du ministère, il a précisé qu’il
s’agit essentiellement des "marchandises
écoulées sur le marché informel". Selon lui,
le manque d’effectifs en agents de contrôle,
qui ne dépasse actuellement pas les 3.500
employés, entrave un contrôle plus pointu
des produits de large consommation à travers
l’ensemble du territoire national. Pour
remédier à cette situation, le ministère a
décidé de recruter 2.500 agents supplémen-
taires pour renforcer le dispositif de contrôle
de qualité durant ce mois de Ramadhan, a-t-il
indiqué. Il a par ailleurs affirmé que les abat-

toirs et les ’’tueries’’ sont supervisés par des
agents du ministère du Commerce et des
vétérinaires du ministère de l’Agriculture. M.
Laouar a, à cet effet, appelé les citoyens à
contribuer au contrôle des produits qu’ils
consomment en vérifiant l’étiquetage et les
dates de fabrication et de péremption figu-
rant sur les emballages.

Il a également incité les consommateurs,
durant le mois de Ramadhan, a signaler "tous
dépassements ou anomalies, qui mettent en
danger la santé publique".

A.A

BOUMERDÈS
4 morts et 19 blessés
durant le mois de juin
dernier sur les routes
Les services de la sûreté de la wilaya
de Boumerdès ont enregistré
durant le mois de juin dernier quatre
morts et 19 blessés dans 19 accidents
de circulation qui se sont produits
dans différentes localités de la wilaya.
Il a été enregistré, également, 97
infractions routières et les agents de
la police ont retiré 129 permis de con-
duire. 
Sur un autre volet, les mêmes servic-
es de sécurité ont arrêté durant le
même mois, 81 personnes dont qua-
tre femmes et trois mineurs dans 77
affaires liées aux délits de coups et
blessures et agressions, vols par
infraction, vol sur la voie publique et
infractions en matière de drogue. Dix
neuf d’entre elles sont placées sous
mandat de dépôt par les instances
judiciaires, un inculpé est mis sous
contrôle judiciaire et 25 autres ont fait
l’objet de citations directes. Dans le
cadre de la lutte contre la drogue, les
services de la police ont traité 13
affaires dans lesquelles ont été
appréhendés 14 individus et récupéré
près de 8 g de cannabis et trois cap-
sules de psychotropes. Six inculpés
ont été mis sous mandat de dépôt et
huit autres ont fait l’objet de citation
directe. A cela s’ajoutent les 34
affaires liées aux agressions et coups
et blessures à l’encontre d’autrui où
les services de la police ont traité 34
affaires dans lesquelles 28 personnes
sont arrêtées dont trois femmes et un
mineur.
Deux parmi elles ont été placées sous
mandat de dépôt et 14 autres ont fait
l’objet de citation directe. 

T.O.

Le bénévolat permet aux démunis de ne  pas rester le ventre creux durant le ramadan

MŒURS DE NOTRE TEMPS 

Le Ramadhan est-il un mois féminin ?

Comme à l’accoutumée, les bénévoles ont, encore une fois, répondu
présents  dès la première journée du mois de Ramadhan. En effet, près de
760 restaurants «El Iftar», mobilisés à travers l’échelle nationale, ont
ouvert leurs portes, dans la journée d’hier, aux sans domiciles fixes et les
plus démunis pour la rupture de la première journée de jeûne.  A  travers
cette action, le ministère de la Solidarité nationale veut, qu’en ce mois
sacré dit de partage et de clémence, les plus défavorisés et les personnes
seules recensées à travers l’ensemble du territoire national soient pris en
charge en bonne et due forme.  Les chiffres rendus publics, alertent de
l’existence de près d’un 1,5 million de personnes, chez nous, qui vivent
dans le besoin, et  sous la barre du seuil minimum des conditions de vie
décente. 



Une Méditerranée compétitive
passe nécessairement par la
coopération multilatérale et la
complémentarité dans le
partenariat entre tous les pays des
deux rives Sud et Nord, y compris
les pays du Maghreb, dont, bien
entendu, l’Algérie.

PAR AMAR AOUIMER

L es experts estiment que la libéralisation
du commerce des services viserait à
doper et à stimuler considérablement les

investissements directs étrangers (IDE). 
Ainsi, une étude du Forum méditerranéen

des instituts économiques (Femise) souligne
que “l’Europe aurait tout intérêt à libéraliser
les services avec les pays partenaires du
bassin méditerranéen. Des économistes
membres du Femise (Fem 34-19) viennent,
en effet, d`établir la relation étroite, quasi
mécanique, entre la libéralisation du com-
merce des services et la croissance
économique”.

Les experts indiquent que “si nous
prenons le soin de rappeler en titre le slogan
choisi par les 22 pays membres de notre
réseau lors de la création de l’Observatoire
ANIMA il y a exactement 6 ans, c’est que
dans cette période de difficultés économiques
que traverse la région, la tentation du repli
fait son apparition. En Europe, à l’opposé du
discours politique de solidarité renforcé
depuis les mouvements démocratiques mani-
festés au Sud, certains commencent à oublier
l’interdépendance économique qui lie les
deux rives de la Méditerranée, et avec elle
l’héritage d’une longue histoire commune”.

Ainsi, les investissements européens au
sud de la Méditerranée seraient destructeurs

d’emplois au Nord, et il faudrait rapatrier en
Europe les activités délocalisées au sud de la
Méditerranée. Adieu l’ambition du processus
de Barcelone pour une zone de prospérité
partagée ! Nous disons le contraire. L’Union
européenne a raison d’affirmer vouloir ren-
forcer sa politique de voisinage à destination
du sud de la Méditerranée et doit continuer à
soutenir des initiatives favorisant les
investissements entre les différents pays de
la zone Euromed. Une piqûre de rappel à l’at-
tention des Européens s’impose pour rétablir
certaines vérités, ajoute cette source.

Contenir l’immigration économique
et la fuite des cerveaux

Abordant la croissance, les experts mon-
trent qu’”en moyenne, le PIB par habitant
des 27 pays de l’Union européenne est tou-
jours huit fois supérieur à celui des 11 pays
sud-méditerranéens. C’est un des plus fort s
écarts au monde et c’est un fait, on produit
moins cher au sud de la Méditerranée, et de
plus en plus avec une qualité équivalente aux
standards européens. En conséquence, ces
pays attirent les entreprises à la recherche de
compétitivité, qui y trouvent des sous-trai-
tants, ou y investissent dans l’établissement
d’activités industrielles ou de service”.

Certes, cette activité générée par les
entreprises européennes crée de l’emploi au
Sud, poursuivent-ils.

Cependant, cela contribue aussi à con-
tenir une immigration économique en prove-
nance du Sud que l’Europe a de plus en plus de
mal à intégrer, et une fuite des cerveaux vers
le Nord qui handicape le potentiel de
développement économique au Sud.

Conserver une position sur
des marchés voisins en croissance 
Près de 10% des exportations

européennes vont au sud de la Méditerranée
(principalement des produits manufacturés

en Europe). L’Europe, qui est la première
région d’origine des investissements du sud
de la Méditerranée, pèse aussi pour un tiers
dans leurs importations. Ainsi, la création
d’emplois au Sud générée par la localisation
d’activités européennes vient soutenir une
consommation locale qui contribue, entre
autres, à renforcer le chiffre d’affaires des
entreprises européennes, donc à soutenir
l’emploi en Europe.

En 2012, malgré la crise économique et la
transition politique dans certains pays, le
FMI estime que la croissance des pays MENA
sera de 4,2%, tandis que celui de la zone euro
sera de -0,3%. C’est donc une démarche de
bon sens, et une des voies de salut pour le
maintien de l’emploi en Europe, que d’inciter
les entrepreneurs européens à aller saisir des
opportunités sur ces marchés en croissance
qui consomment européen et sont situés à
proximité, y compris en y investissant.

Renforcer la compétitivité
des entreprises européennes

Peut-on pour autant affirmer que la locali-
sation d’activité au Sud détruit des emplois
en Europe ? Une récente enquête menée en
France par l’Université Paris Dauphine pour
la société de conseil Pramex International
(Groupe BPCE), auprès de 1.172 industriels
implantés à l’étranger, compare leurs per-
formances à celles d’industriels «témoins»
restés sur le territoire national. A l’encontre
des idées reçues, les chercheurs estiment
ainsi que les primo-investisseurs, c'est-à-
dire les entreprises qui s’implantent à l’é-
tranger pour la première fois, connaissent,
durant les trois années qui suivent leur
investissement, une croissance plus rapide
de leurs ventes, leur valeur ajoutée, leurs
effectifs et leurs exportations que les firmes
qui décident de rester sur le territoire nation-
al. Cette étude donne encore plus de crédit
aux initiatives qui favorisent l’internation-

alisation des start-ups et des PME.
«Depuis 2010, les pays BRIC (Brésil,

Russie, Inde, Chine) sont devenus les sec-
onds investisseurs au sud de la Méditerranée
après les Européens. Les Européens ne
doivent pas faire l’erreur de stigmatiser leurs
entrepreneurs qui choisissent de se dévelop-
per dans ces pays voisins. Ils s’inscrivent
dans une dynamique naturelle, logique, et
même historique, et participent à cette con-
vergence économique tant recherchée entre
les deux rives de la Méditerranée, qui seule
est réellement porteuse d’apaisement et de
prospérité partagée», conclut cette source. 

A.  A .
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ESPACE ÉCONOMIQUE EURO-MÉDITERRANÉEN ET MAGHRÉBIN

Le commerce libéral des services doperait les IDE

BÉNÉFICE NET STABLE DE LA BADR EN 2011 À 10,2 MILLIARDS DA 

Après le déficit, le temps des excédents
L e résultat net de la Banque de l’agricul-

ture et du développement rural (BADR)
s’est établi à 10,2 milliards (mds) de

dinars en 2011 contre 10 mds de dinars en
2010, confirmant les performances réalisées
par la banque depuis 2009 après plusieurs
années de déficit, annonce son P-DG,
Boualem Djebbar. "Nous avons réalisé 10,2
mds de dinars en 2011, un résultat stable par
rapport aux 10 mds de dinars de 2010 qui de
loin est supérieur aux 1,4 md de dinars de
2009, confirment la résorption du déficit de
la banque cumulé depuis plusieurs année", a
précisé, à l’APS, Djebbar. "Cette année,
nous avons mis fin à notre déficit, nous
enregistrons même des excédents. Ce résultat
améliore les capacités des fonds propres de la
banque", s’est réjoui Djebbar. Le total bilan
de la banque est passé, quant à lui, de 811 mds
de dinars à 921 mds de dinars, en hausse de
13%, selon le dirigeant de la BADR. Les
fonds propres de la banque se sont élevés à
65 mds de dinars en 2011, alors que ses
ressources ont augmenté de 121 mds à envi-
ron 740 mds de dinars contre 618 mds de

dinars en 2010. Les financements de la
BADR ont enregistré un boom en 2011 avec
une évolution de 30% de l’encours des
engagements de la banque à 603 mds de
dinars de crédits accordés à fin 2011. Le
montant des crédits autorisés en 2011 a été
très important, dépassant les 400 mds de
dinars, dont 50 mds de dinars entrant dans le
financement des dispositifs ANSEJ, CNAC,
ANGEM. Le financement agricole dans le
cadre de ces dispositifs a avoisiné les 22 mds
de dinars pour plus de 10.000 projets, selon
le bilan de la banque. La BADR, une banque
mise en place pour accompagner le
développement de l’agriculture, consacre
depuis 2005 environ 80% de ses finance-
ments au secteur de l’agriculture, au
développement rural ainsi qu’à l’industrie
agroalimentaire. Le financement de la pro-
duction agricole "pure" représente 10% à
15% de son portefeuille. Par ailleurs, le
financement de la campagne céréalière
2011/12 par le crédit R’fig à taux zéro a
totalisé 7,5 milliards de dinars accordés à
8.000 céréaliculteurs, alors que les crédits

octroyés à l’OAIC au titre de cette campagne
ont atteint 45 mds de dinars contre 42 mds de
dinars en 2010/11. "Nous visons des objec-
tifs en matière de financement de l’agricul-
ture en incitant le secteur à les consommer",
commente le dirigeant de la BADR. Ces con-
ditions ont été améliorées grâce aux nou-
velles décisions de la loi fondamentale sur
l’agriculture, qui a prévu la concession
comme mode d’exploitation agricole.

M. Djebbar affirme également que le
financement de l’agriculture est mieux struc-
turé et obéit actuellement à des normes
"orthodoxes", qui prennent, notamment, en
considération les règles prudentielles.

Les normes de financement de la BADR
sont plus adaptées aux agriculteurs, en ten-
ant compte de leur spécificité, a-t-il estimé,
citant les systèmes de bonification des
crédits, l’encouragement des PME agricoles
et la création d’un Fonds de garantie des
crédits agricoles. Forte d’un réseau de 295
agences, la BADR va également ouvrir 40
nouvelles agences, selon son P-DG.

R. E.

PARC DES MOISSONNEUSES-BATTEUSES 

L’Etat subventionnera autour de 70% le renouvellement
L’ acquisition de nouvelles moisson-

neuses-batteuses sera financée à hau-
teur de 70% par l’Etat, un finance-

ment orienté vers le renouvellement du parc
national vétuste et à l’origine de pertes
importantes de récoltes, a indiqué; jeudi, le
P-DG de la BADR, Boualem Djebbar.

"Les pouvoirs publics ont décidé d’at-
tribuer un soutien spécifique pour inciter les
propriétaires à renouveler leurs machines’’, a
souligné dans une déclaration à l’APS M.
Djebbar. Selon ses précisions, chaque
agriculteur qui accepte de remplacer sa
machine aura droit à un soutien de l’Etat de 7

millions de dinars, soit 70% de son prix,
dont 1 million de dinars comme prime à la
casse. La BADR, quant à elle, financera les
30% restants, sous forme de crédits ou de
leasing, a-t-il ajouté. Le parc national de
moissonneuses-batteuses compte plus de
9.000 machines, dont la majorité sont à un
âge très avancé.

Selon le ministre de l’Agriculture et du
Développement rural, Rachid Benaïssa, cer-
tains céréaliculteurs utilisent des machines
vieilles de 50 ans, qui sont à l’origine de
pertes jusqu’à 20% des moissons et d’in-
cendies ravageurs. M. Djebbar a assuré que

la BADR est prête à répondre aux demandes
des céréaliculteurs qui veulent renouveler
leurs machines pour la prochaine campagne
céréalière. La BADR finance également par
leasing l’acquisition de tout type de machin-
isme agricole. En 2009, la banque avait
signé une convention de 8 milliards de dinars
avec l’OAIC et l’Entreprise nationale de
commercialisation du matériel agricole pour
financer l’acquisition de 500 moisson-
neuses-batteuses et des équipements agri-
coles au profit des coopératives des céréales
et de légumes secs.

R. E.

UNE GRANDE PARTIE DES PRODUITS DE
LARGE CONSOMMATION ’’CONTRÔLÉE’’ 

Le marché informel
demeure insaisissable
Une très grande partie des produits de

large consommation écoulés sur le marché
national est "contrôlée" par les services du
ministère du Commerce, a indiqué le
directeur du contrôle de la qualité et de la
répression de la fraude au ministère,
Noureddine Laouar."La majorité des pro-
duits écoulés sur le marché national, notam-
ment ceux de large consommation, sont
soumis au contrôle de nos services", a-t-il
expliqué dans une déclaration à l’APS à la
veille du mois de Ramadhan. Concernant les
produits de consommation qui échappent
au contrôle des services du ministère, il a
précisé qu’il s’agit essentiellement des
"marchandises écoulées sur le marché
informel".Selon lui, le manque d’effectifs en
agents de contrôle, qui ne dépasse actuelle-
ment pas les 3.500 employés, entrave un
contrôle plus pointu des produits de large
consommation à travers l’ensemble du terri-
toire national. Pour remédier à cette situa-
tion, le ministère a décidé de recruter 2.500
agents supplémentaires pour renforcer le
dispositif de contrôle de qualité durant ce
mois de Ramadhan, a-t-il indiqué.Il a, par
ailleurs, affirmé que les abattoirs et les
’’tueries’’ sont supervisés par des agents du
ministère du Commerce et des vétérinaires
du ministère de l’Agriculture. M. Laouar a, à
cet effet, appelé les citoyens à contribuer au
contrôle des produits qu’ils consomment en
vérifiant l’étiquetage et les dates de fabrica-
tion et de péremption figurant sur les embal-
lages.Il a également incité les consomma-
teurs, durant le mois de Ramadhan, a sig-
naler "tous dépassements ou anomalies qui
mettent en danger la santé publique".

MARBRE
La capacité de production

de Filfila sera portée à
28.000 m3/an en 2016
L’Entreprise nationale du marbre

(ENMARBRE) entend atteindre en 2016 une
capacité de 28.000 mètres cubes produits
par le gisement de Filfila (est de Skikda), a
indiqué à l’APS un de ses directeurs cen-
traux. Selon Farouk Daiboun-Sahel, le gise-
ment de Filfila produit actuellement entre 10
et 12.000 m3 par an, un volume jugé "insuff-
isant" par rapport à la demande et aux
besoins croissants en matériaux de con-
struction.Cette entreprise nationale compte
produire 36.000 m3 par an grâce à l’ensem-
ble des gisements nationaux en vue de
réduire la facture d’importation, a souligné
Daiboun-Sahel, ajoutant que le gisement de
Filfila alimente 40 industriels marbriers
nationaux qui trouvent du mal à s’approvi-
sionner régulièrement et recourent souvent
à l’importation.Le gisement de Filfila qui s’é-
tend sur une superficie de 100 hectares n’est
exploité actuellement qu’à 30% de ses
capacités, a estimé le même responsable,
précisant, par ailleurs, que cette région
recèle "un important filon de bonne qualité",
notamment les marbres blanc et gris, con-
nus sur tout le pourtour méditerranéen. Des
études ont révélé que le marbre de Filfila a
été abondamment exploité à l’époque
romaine pour la sculpture et l’édification de
palais, il peut être encore exploité pour une
période dépassant les 110 ans, a-t-on
soutenu. Daiboun-Sahel a indiqué, en outre,
qu’un projet d’exploitation du granit de la
même région est actuellement à l’étude
dans un chantier expérimental, pendant que
se poursuit, à l’étranger, des séminaires en
vue de permettre d’acquérir la technologie
spécifique à ce matériau "qui constitue une
nouveauté en Algérie". La première phase
du projet granit consiste à développer les
carrières, a-t-il ajouté. 

R. E.
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L’ancienne église Saint-Louis
bénéficiera d'un «lifting»

L’ancienne église Saint-Louis,
située au quartier populaire
de Sidi Houari (Oran), fera
l'objet prochainement de
travaux urgents de
restauration, a-t-on appris du
responsable des sites
archéologiques de l’Office
national d’exploitation et de
gestion des biens culturels
protégés d’Oran. 
PAR BOUZIANE MEHDI 

C ette opération vise à préserver ce site
d’une dégradation accélérée de cer-
taines de ses parties comme le

clocher, la salle des prières et de ses trois
grandes coupoles, a précisé M. Ourabah
Massinissa, ajoutant que les travaux
porteront sur le renforcement des façades
est et Ouest de cet ancien lieu de culte.  

L'opération interviendra après une étude
réalisée par un bureau d'études spécialisé

national retenu par le ministère de la
Culture, suite à un appel d'offres émis
pour entreprendre les travaux qui seront
lancés prochainement, selon la même

source. Après l'achèvement des travaux
d'urgence, il est prévu que cette ancienne
église, classée en 1956 puis en 1967
comme site à protéger, puisse bénéficier
d'une étude en vue de sa réfection, a-t-on
indiqué. 

A l'origine, ce site a été une mosquée
d'origine portant le nom d’El-Bitar, un
savant musulman spécialiste en pharma-
cie. Après l’occupation d’Oran par les
Espagnols, la mosquée a été transformée,
en 1509, en église appelée  Notre-Dame de
la Victoire. En 1708, elle redeviendra syn-
agogue à l'époque de la présence des
Ottomans avant qu’elle ne soit transfor-
mée une nouvelle fois en église durant la
période coloniale française.  

Actuellement, la cave de cet édifice
religieux abrite le centre culturel Sidi El-
Houari, relevant de l’APC d'Oran. Cette
église a été squattée par cinq familles, rel-
ogées en 2004 dans des appartements
décents. 

B.  M.

CONSTANTINE, IMPERFECTIONS RELEVÉES SUR LE TRAMWAY

Des réparations sans effet sur
les délais de livraison

D es imperfections con-
statées sur une partie de
la plateforme du futur

tramway de Constantine "font
l’objet d’un chantier de répara-
tion qui sera sans conséquences
sur le délai de livraison de ce
projet structurant", a indiqué,
mardi, le directeur des trans-
ports. 

Les fissures récemment
apparues sur un tronçon d'une
centaine de mètres situé sur le
site de Zerzara, non loin de la
station terminale prévue à la
cité Zouaghi-Slimane, seront
"réparées dans les plus brefs
délais par l'entreprise italienne
chargée de la réalisation de ce
projet", a souligné M. Farid
Khlifi. Le chantier de réalisa-
tion du tramway ne sera "nulle-
ment pénalisé par cet
imprévu", a assuré le même

responsable, sans donner
d’autres détails sur les raisons
de ces défauts qui viennent
d'apparaître sur une partie du
tracé sensé être achevé et qui
n’attendait plus que la mise en
fonction du tramway. Les rails
et les poteaux électriques posés
sur la zone affectée ont été
démolis pour permettre un

meilleur traitement du sol, a
indiqué un responsable de l'en-
treprise de réalisation qui a
assuré que les travaux sont en
cours pour la reconstruction
d'une nouvelle plateforme.
Selon le directeur des trans-
ports, les travaux de réalisation
du tracé du tramway allant du
quartier de la Soummam, à

proximité du parc de la wilaya,
jusqu’à la cité Zouaghi "tirent
à leurs fin et seront incessam-
ment réceptionnés pour perme-
ttre d’effectuer les essais tech-
niques essentiels". La partie du
tracé située entre la Direction
du cadastre à proximité de la
mosquée Emir Abdelmalek et
la station de départ de
Benabdelmalek-Ramdane sera
réceptionnée par tranche au fur
et à mesure de l’achèvement
des travaux, a-t-on souligné à
la Direction des transports,
précisant que les travaux sur
cette partie du chantier avan-
cent à un rythme "accéléré". 

Un planning d’action sera
adopté à l’occasion du mois
sacré de Ramadhan pour
s'adapter aux impératives de ce
mois de jeûne.

A P S

BOUIRA, RAMADHAN
137 millions de
dinars pour les

actions de solidarité 
Une enveloppe de plus de 137 mil-
lions de dinars a été mobilisée, à
Bouira, pour le financement des
actions de solidarité durant le mois
sacré de Ramadhan, a-t-on appris
mardi auprès du directeur de l'ac-
tion sociale et de la solidarité
(DAS). Ce montant, octroyé con-
jointement par les communes (82
millions de dinars), la wilaya (23
millions) et le ministère de la
Solidarité nationale (3,2 millions de
dinars), est destiné à l’acquisition
de quelque 31.766 couffins du
Ramadhan, a indiqué M. Bentarcha
Tahar.  Chacun de ces couffins,
dont la distribution a été entamée
depuis une semaine à travers la
wilaya, contient divers produits de
base d’une valeur globale, variant
entre 4.000 et 6.000 DA, a, par
ailleurs, précisé ce responsable. 
Il a, en outre, fait cas de l’autorisa-
tion d’ouverture de sept points de
restauration pour le ftour, durant le
mois sacré de Ramadhan, dont
deux au niveau de chacune des
villes de Bouira et Lakhdraia et le
reste à Sour El- Ghozlane (1), Aïn
Bessam (1) et Ahnif (1). Ces struc-
tures ouvertes par les communes
concernées et des bienfaiteurs
locaux pourront assurer un total de
2.000 repas chauds/jour, dont 1.100
à emporter, a-t-il ajouté. 

DJELFA, CONTRÔLE DES MAR-
CHÉS DURANT LE MOIS DE

RAMADHAN 
22 brigades à pied-

d’œuvre
Pas moins de 22 brigades ont été
mobilisées à Djelfa pour le contrôle
des marchés locaux durant le mois
sacré de Ramadhan, a-t-on appris
auprès de direction locale du
secteur. Entamée en début de
semaine, la mission de ces équipes
porte sur le contrôle de la qualité et
des pratiques commerciales à tra-
vers le territoire de la wilaya, a pré-
cisé la même source. Des sorties
sur le terrain seront également
effectuées par les agents de la
Direction du commerce en vue de
constater de visu les indices des
prix pratiqués et ce, dans un objec-
tif de protection du pouvoir d’achat
du citoyen, notamment concernant
les produits de large consomma-
tion, est-il ajouté. La même source
a souligné la mobilisation de tous
les moyens matériels nécessaires
pour faciliter la tâche aux agents
de contrôle qui seront sur le terrain
tout au long de la semaine.
Sachant que des tournées d’in-
spection sont aussi programmées,
après le ftour, à partir de la deux-
ième quinzaine du Ramadhan
jusqu’à l’Aïd El-Fitr, dans un souci
d’intensification des actions de
contrôle, à cette période précise de
l’année, où l’activité commerciale
est à son comble, est-il signalé. Ce
programme de contrôle sera
appuyé, sur le terrain, par des
brigades mixtes réunissant les
services de la santé, des bureaux
d’hygiène et de l’inspection vétéri-
naire, a-t-on ajouté. Durant le pre-
mier semestre 2012, les brigades
de contrôle de la Direction du com-
merce de Djelfa ont effectué 6.015
interventions, ayant abouti à l’en-
registrement de 1.824 infractions et
la notification de 1.740 procès-ver-
baux (P-V), le tout couronné par la
fermeture administrative de 197
locaux commerciaux pour des
motifs divers, selon un bilan d’ac-
tivité de cette direction pour la
période indiquée.

APS

Création de plus de 800 nouvelles
PME depuis janvier 2012  

U n total de 809 nouvelles petites et moyennes entreprises  (PME) ont été créees
dans la wilaya d’Oran depuis janvier 2012, pouvant générer  3.043 emplois, a

révélé la Direction de l’Industrie, de la PME  et de la promotion de l’investissement.  
Par secteur d’activités, celui du commerce vient en tête de ces nouvelles entrepris-

es avec la création de 221 PME, suivi du bâtiment et travaux publics et habitat
(BTPH) et des services avec, respectivement,171 et 167 nouvelles  entités, a précisé
la même source, ajoutant que 118 autres ont été créees dans  le domaine de l’Industrie
(textiles, cuir et agroalimentaire).  Au 31 décembre dernier, la wilaya d’Oran comptait
19.518 unités, selon  le chef de service de cette administration, rapporte l’APS.   

Le  nombre de PME éligibles au programme quinquennal de mise à niveau  est de
50 sur un total de 87 dossiers de PME déposés au niveau de l’Agence  nationale de
développement de la PME, alors qu'une dizaine de dossiers est en  cours de traitement,
a-t-on ajouté.

A P S
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MOSTAGANEM,  RAMADHAN,VIANDE CONGELÉE

3.000 tonnes commercialisées
dans 13 wilayas du pays

Le président du Groupe
avicole de l’ouest a
indiqué que trois mille
(3000) tonnes de
viandes blanches
congelées seront
commercialisées dans
13 wilayas dans l’ouest
et le sud-ouest du pays
au cours du mois de
Ramadhan.

PAR BOUZIANE MEHDI

«C ette quantité sera
commercialisée
dans les 200
points de vente,

dont 17 relevant du Groupe, 8 des
entrepôts généraux de froid
“MAGMOS” et autres relevant
du secteur privé liés au groupe
avicole par des conventions de
commercialisation", a indiqué à
l'APS M. Laala Boukhalfa, en
marge des travaux d’une journée
d’étude sur "l’abattage illicite et
commercialisation des viandes". 

Le même responsable, dont le
Groupe est basé à Mostaganem, a
ajouté que les propriétaires de
points de vente achèteront ces
viandes blanches au prix de 240

DA le kilogramme pour la
revendre au citoyen à 260 DA le
kilogramme. 

D’autre part, il a signalé la
possibilité d’approvisionner des
points relevant du Groupe en

viande blanche fraîche au même
prix appliqué à la viande congelée
et ce, pour éviter une flambée des
prix, particulièrement durant les
premiers jours du mois sacré.
"Les quantités de viande fraîche

sont disponibles", a-t-il assuré
rapporte l’APS. 

Pour ce qui est de la wilaya de
Mostaganem, cinq points de
vente ont été ouverts dans les
quartiers de "Salamandre",

"Pépinière", "Tijdit", ainsi que
dans le marché couvert de la ville
de Mostaganem et dans l’abattoir
de Bouguiret, en attendant l’ou-
verture de quatre autres dans les
prochains jours. 

D’autre part, le Groupe avico-
le de l’ouest a ouvert des points
de vente dans les wilayas de
Béchar,  Tindouf et Adrar pour
permettre au citoyen de la région
du sud du pays de profiter de ces
avantages et d'empêcher la hausse
des prix de la viande blanche,
proposée actuellement à
Mostaganem, entre 250 et 330
dinars le kilogramme. 

Le Groupe avicole dans
l'ouest et ceux dans le centre et
dans l’est du pays proposent
10.000 tonnes de viande blanche
congelée au niveau national en
prévision du mois de Ramadhan,
a ajouté la même source. 

Par ailleurs, le Groupe de
l’Ouest a récemment conclu un
accord  avec les entrepôts de froid
"MAGMOS" de Mostaganem
pour la commercialisation de la
viande rouge congelée au prix de
500 DA le kilogramme, ainsi que
des petits pois et des frites prêtes
à la cuisson et ce, à travers le
réseau de points de vente de
MAGMOS. 

B.  M.

BLIDA, FORMATION PROFESSIONNELLE:

Début des inscriptions
pour la rentrée

L es établissements de la Formation profession-
nelle de la wilaya de Blida reçoivent depuis le
8 juillet les dossiers des candidats désireux

d’acquérir un métier ou une profession qui les habi-
litera à intégrer le monde du travail, a-t-on appris
mardi auprès de la direction locale de la Formation
professionnelle et de l’apprentissage.

«L’opération se poursuivra jusqu’au 4 octobre
prochain", a indiqué la responsable chargée de la
communication au niveau de cette direction, rele-
vant la mobilisation de tous les moyens humains et
matériels nécessaires pour le bon déroulement de la
nouvelle rentrée professionnelle. Il est fait part, à

cet égard, de l’entame de la réa-
lisation d’un guide des offres de
formation disponibles à Blida,
en plus de différents supports
faisant la promotion du secteur,
dont des brochures d’informa-
tion réalisées selon le prototype
national unifié. 

S’exprimant sur les nou-
veautés attendues pour cette
nouvelle session de formation,
cette responsable a signalé le
renforcement de la nomenclature
du secteur, englobant 63 offres
de formation, par de nouvelles
spécialités, dont la programma-
tion informatique et la mainte-
nance des appareils de froid. Le
choix de ces spécialités répond
aux nouvelles orientations du
secteur qui stipule la disponibi-

lité d’offres de formation en harmonie avec les
mutations socioéconomiques et en conformité avec
les besoins du marché du travail local, est-il assuré.
Une offre initiale de 300 places pédagogiques est
proposée par le secteur, dans les modes résidentiel
et d’apprentissage, selon la même source, qui pré-
voit une augmentation de cette offre suivant la
demande exprimée par les candidats à la formation
dans la wilaya. Le secteur de la formation de Blida
compte quatre instituts nationaux spécialisés, 15
centres de formation et trois annexes profession-
nelles, est-il signalé.

A P S

SÉTIF, PROCHAINE RENTRÉE SCOLAIRE

Près de 440
nouveaux postes

budgétaires 
U n total de 438

n o u v e a u x
postes budgé-

taires sera ouvert à la
prochaine rentrée
scolaire par le sec-
teur de l'éducation à
Sétif, a indiqué
mardi le directeur de
l'Education. 

Sur ce total, 275
postes sont destinés
au palier secondaire
pour le recrutement
notamment de 62
enseignants de
mathématiques, 50
de physique, 40 de
sciences naturelles et
20 de français, a précisé le même responsable. 

Le primaire a bénéficié de 116 postes dont 94 à pourvoir par des
enseignants de langue arabe et 22 par des professeurs de langue fran-
çaise, a ajouté le même cadre qui a souligné que 47 postes ont été
réservés au moyen. 

Le dernier délai pour le dépôt des dossiers par les candidats à ces
postes a été fixé au 30 juillet courant. 

Le secteur de l'Education de la wilaya emploie actuellement
16.700 enseignants et 8.000 agents administratifs assurant l'encadre-
ment de 357.309 écoliers dont 150.711 au primaire, 136.632 au
moyen et 53.466 au secondaire.

A P S



Les trois otages européens
relâchés mercredi dans le
nord du Mali, dont un
Espagnol blessé, sont repartis
pour leurs pays jeudi depuis
Ouagadougou, après un
accord sur la libération d'au
moins un islamiste détenu en
Mauritanie.

S i le Mouvement pour l'unicité et
le jihad en Afrique de l'Ouest
(Mujao), groupe qui les retenait et
allié d'Al-Qaïda au Maghreb

islamique (Aqmi), a évoqué le versement
d'une rançon de 15 millions d'euros à son
groupe, un flou demeurait sur l'échange
qui a permis ces libérations, les versions
de la médiation burkinabè, du Niger et du
Mujao ne correspondant pas.

Au lendemain de l'annonce de leur
libération par le Mujao, les trois otages
enlevés en octobre 2011 en Algérie - deux
Espagnols, dont une femme, et une
Italienne - sont arrivés à Ouagadougou à
bord d'un avion militaire burkinabè.

Très vite, visiblement fatigués mais
heureux, ils ont embarqué dans deux
avions à destination de leurs pays.

Accueillie à Rome par le chef du gou-
vernement Mario Monti et ses proches,
l'ex-otage italienne Rossella Urru a dit
avoir été "bien traitée", même si elle a eu
"peur", et vouloir "retourner en Afrique le
plus rapidement possible" pour continuer
à travailler dans la coopération.

Des émissaires du Burkina, pays sou-
vent impliqué dans les libérations d'otages

dans la région ces dernières années, étaient
allés récupérer les ex-otages mercredi près
de la grande ville de Gao, fief du Mujao
dans le nord malien, désormais entière-
ment contrôlé par les islamistes armés.

En raison d'une météo mauvaise et de la
lenteur à regrouper un trio séparé, l'opéra-
tion n'a pu se conclure que jeudi.

L'ex-otage espagnol a été "blessé par
un "moudjahid (combattant) qui a tiré sur
lui de façon délibérée, il boitille un peu
mais ça va", a relevé un membre de la
médiation burkinabè.

«Contrepartie»
Les Européens ont pu être relâchés en

échange de la libération de trois détenus

islamistes, "trois Sahraouis", rapporte une
Agence française de presse. "Il y a eu une
contrepartie, ça a été libérations contre
libérations".

Un avion espagnol a conduit à
Ouagadougou mercredi un Sahraoui détenu
en Mauritanie, Memine Ould Oufkir,
ensuite parti pour Gao avec les émissaires
burkinabè, selon ce négociateur.

Un "deuxième islamiste" a été libéré
mercredi en Mauritanie et "un troisième
doit être libéré au Niger, ce n'est pas encore
fait mais ça sera fait", a-t-il ajouté.

De son côté, un porte-parole du Mujao,
Walid Abu Sarhaoui, a fait état du verse-
ment d'une "rançon considérable" de 15
millions d'euros à son groupe et de la

seule libération d'"un moudjahid empris-
onné par la Mauritanie".

Début mai, le Mujao avait réclamé 30
millions d'euros en échange de la libéra-
tion de deux des trois coopérants
européens - les deux femmes - et l'élar-
gissement de prisonniers détenus en
Mauritanie.

Les deux Espagnols, Enric Gonyalons
et Ainhoa Fernández Rincón, ainsi que
Rossella Urru avaient été enlevés le 23
octobre 2011 près de Tindouf (ouest de
l'Algérie), région qui est le fief des
indépendantistes sahraouis du Front
Polisario, soutenus par Alger.

Le Polisario, qui dans un premier
temps avait accusé Aqmi du rapt, a
exprimé sa "grande joie" après la libéra-
tion des trois Européens et assuré avoir
"déployé de grands efforts" dans ce but.

Le Mujao et un autre mouvement
islamiste armé, Ansar Dine (Défenseurs de
la religion), alliés d'Aqmi, occupent
totalement le nord du Mali, après la
déroute de l'armée malienne fin mars.

Après les libérations de mercredi, treize
otages, dont six Français, restent retenus
par des islamistes au Sahel.

Le Mujao avait annoncé le 12 juillet
avoir relâché trois des sept otages
algériens enlevés le 5 avril au consulat
d'Algérie de Gao, ce qu'a confirmé Alger.

Walid Abu Sarhaoui a "mis en garde"
jeudi Alger concernant les quatre autres
otages algériens : "Nous avons fixé des
conditions, l'Algérie le sait". Pour libérer
les sept Algériens, le Mujao avait exigé en
mai "la libération de (ses) frères prison-
niers en Algérie, plus une rançon de 15
millions d'euros".

R. I./Agence
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NORD DU MALI, ECHANGE CONTRE UN ISLAMISTE MAURITANIEN

Les trois otages européens relâchés

L es militaires ont repris
aux rebelles le quartier de
Midane et concentrent

désormais leurs efforts 
Les forces loyales au régime

syrien ont pris d’assaut vendre-
di le quartier de Jobar, dans
l’est de Damas, peu de temps
après avoir repris celui de
Midane, rapporte
l’Observatoire syrien des droits
de l’Homme (OSDH). «Les
forces régulières syriennes,
dont des camions et véhicules
remplis d’hommes lourdement
armés  ont pris d’assaut le
quartier de Jobar (est)», indique
l’ONG, précisant que des
«perquisitions ont commencé»
dans certains secteurs de ce
quartier hostile au régime du
président Bachar al-Assad.
L’ambassadeur de Russie en
France, Alexandre Orlov, a
affirmé vendredi que le prési-
dent syrien Bachar al-Assad
«accepte de partir» mais «d’une
façon civilisée», dans une
interview à Radio France inter-
nationale (RFI). Le diplomate
déclare qu'«au moment de la
rencontre à Genève du groupe
d’action, le 30 juin, un com-

muniqué final prévoyait une
transition vers un régime plus
démocratique» et que cela avait
été «accepté par Assad». «Il
accepte de partir. Mais partir
d’une façon civilisée», ajoute
Alexandre Orlov. Les rebelles
syriens exercent leur contrôle
sur un poste-frontière avec la
Turquie après de violents com-
bats la veille avec l’armée syri-
enne. Des poids-lourds turcs
incendiés, dont certains brûlent
encore, gisent à l’entrée du
poste de Bab al-Hawa, contrôlé

par environ 150 rebelles en
treillis lourdement armés. Ce
poste est situé en face du poste
turc de Cilvegözü, dans la
province de Hatay (sud), qui
abrite des camps de réfugiés
syriens. Les bâtiments consti-
tuant le poste syrien sont
criblés de balles et des taches de
sang sont visibles dans cer-
taines parties extérieures du
complexe, signes de heurts
intenses entre rebelles et sol-
dats réguliers qui ont entière-
ment déserté l’endroit après les

combats. Les rebelles ont
saccagé le complexe, empor-
tant avec eux ordinateurs et
matériel de bureau. 

La Russie juge
"inacceptable" de la tenir

pour responsable
Moscou a opposé, pour la

troisième fois, son veto à une
résolution du Conseil de sécu-
rité de l'Onu sanctionnant
Damas.

Il est "absolument inaccept-
able" de tenter de rendre la
Russie responsable de la situa-
tion en Syrie en raison de son
veto à la dernière résolution
occidentale à l'Onu, a déclaré,
vendredi, le porte-parole du
ministère russe des Affaires
étrangères. "Les tentatives de
certains pays occidentaux de
faire porter à la Russie la
responsabilité de l'escalade de
la violence en Syrie en raison
de son refus de soutenir une
résolution sur la menace de
sanctions contre le pouvoir
syrien sont absolument inac-
ceptables", a dit M. Alexandre
Loukachevitch devant la presse

R.  I .

SYRIE

Offensive de l’armée dans
plusieurs quartiers de Damas

ESPAGNE 
Marée humaine

contre la rigueur
Des centaines de milliers de per-
sonnes ont défilé jeudi à Madrid
contre le nouveau plan d'austérité
du gouvernement. Dans une forêt
de drapeaux multicolores, une
énorme marée humaine a envahi,
jeudi soir, le centre de Madrid pour
crier "non" au nouveau plan de
rigueur du gouvernement espa-
gnol, à la hausse de la TVA, aux
coupes budgétaires qui frappent les
fonctionnaires et les chômeurs. Des
incidents ont éclaté après la fin de la
manifestation, lorsque la police
antiémeute a dispersé de petits
groupes de jeunes à coups de
matraque et en tirant des balles de
caoutchouc. Six personnes ont été
légèrement blessées et sept inter-
pellées, selon la police. "Mains en
l'air, c'est un hold-up !", hurlait la
foule qui s'était rassemblée
quelques heures plus tôt, défilant
lentement sur les grandes avenues
en reprenant le slogan devenu le cri
de ralliement des manifestations
qui se multiplient depuis l'annonce,
le 11 juillet, de ce plan destiné à
économiser 65 milliards d'euros
A Madrid, les manifestants étaient
plusieurs centaines de milliers,
selon des journalistes sur place. Les
syndicats avaient appelé à manifes-
ter dans 80 villes, sous le mot
d'ordre : "Ils veulent ruiner le pays.
Il faut les empêcher". Car le malaise
des Espagnols, déjà soumis à de
lourds sacrifices dans un pays en
récession, étranglés par un chôma-
ge de près de 25 %, est monté d'un
cran devant ce nouveau tour de vis.
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Le jeûneur 
aujourd’hui

La fin du monde
2012 n’aura pas lieu
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‘‘Dis : en vérité, ma prière, mes actes de dévo-
tion, ma vie et ma mort sont voués à Dieu, le
Seigneur de l’Univers. A Lui nul associé’’
(Sourate El an’Am) 

Comme chacun doit le savoir, les calomniés
qui pleuvent sur la personne de Mohammed (que
la bénédiction de Dieu et le salut soient sur lui) et
sur le Coran, ne datent pas d’aujourd’hui.  Déjà
pendant et juste après l’avènement de l’Islam, des
langues pendantes et fourchues se sont déliées
pour attaquer, calomnier et dénigrer, tout ce qui est
révélé par la nouvelle religion. 

Le Saint Coran et Mohammed étaient mis en
ligne de mire dès les premières manifestations du
message divin et les incrédules, ne tarissaient pas
d’imaginations profanes. Déjà à cette époque  on
inventait sur la personne du Messager, toutes sor-
tes de mensonges et d’opprobres,  avant de passer
à la tentation, dans le but unique de le détourner de
la voie qui lui est tracée.

Par orgueil, par vanité, par méchanceté gra-
tuite, ou simplement par mépris, des gens se sont

attaqués par des procédés indignes et indécents  à
la personne du messager de Dieu.  L’outrecuidance
les a poussée jusqu'à attenter à sa vie privée, dans
le but de le pourfendre et de le jeter en pâture à la
vindicte populaire.

Malgré tous ces dépassements, on aura remar-
qué que de son vivant, il n’a jamais condamné ne
serait-ce qu’un de ses détracteurs, au contraire, au
lieu de les juger et de leur faire payer leur arro-
gance et leur ignominie,  il priait pour eux, exhor-
tant le Seigneur à leur pardonner et leur montrer
le droit chemin.

Même les non musulmans parmi eux, Dieu
sait qu’ils sont nombreux, n’ont jamais été
inquiétés sur le faite qu’ils le calomniaient, il
vivait au dessus de toutes ces considérations pure-
ment  mondaines en abandonnant son sort tou-
jours à Dieu. L’histoire nous enseigne que tous
les gens qui l’ont défendu, ou  qui ont rétablis la
vérité à sa place, n’ont jamais été sollicités pour
le faire, sinon qu’ils ont agi de leur propre chef,
ou simplement parce qu’ils ne supportaient pas

l’injustice. 
Du vivant du prophète,  un de ces défenseurs

attitrés, fut incontestablement le grand poète
Hessan Ibnou Thabet qui, excédé par tant de
méchancetés et d’agressivités  à l’égard de l’en-
voyé de Dieu, décida de se porter volontaire pour
le défendre. Il va le défendre non pas avec les
armes  ou tout autre équipement du genre, mais
avec sa parfaite maitrise du verbe et l’éloquence
littéraire  qu’il affectionnait à merveille. 

Certes il ne répondait pas par  la méchanceté
ni par l’agressivité mais il était plus subtile dans
ses propos. Il utilisait la finesse poétique et la
sagesse du terroir, ce qui força ses ennemis les
plus acharnés,  à lui reconnaitre incontestable-
ment sa prédominance. 

Faut-il peut-être le rappeler qu’à cette époque,
la maitrise du verbe valait son pesant d’or et la
période des odes est encore fraiche dans tous les
esprits.  Une phase sublime de la vie bédouine, ou
la poésie arabe était à son summum. 

M. G.

Connaissez-vous le sceau des prophètes ?

Le jeûneur 
aujourd’hui

(première partie)

T roisième pilier de l’Islam, le
jeûne a une particularité qui le
distingue de toutes les autres

pratiques musulmanes et autres mois
de l’année, à telle enseigne que Dieu
en a fait un mois béni où se trouve
une nuit qui vaut plus que mille
mois de dévotion.

Un mois que le Prophète, que
bénédiction et salut soient sur lui,
partage en trois parties qui se com-
plètent les unes les autres :  ‘‘Son
début est piété, son milieu est par-

don, sa fin sauve de l’enfer’’. Son
début est piété, une manière pour le
musulman égaré, trop attaché aux
biens éphémères de ce bas monde, de
revenir à Dieu et de Le trouver sur
son chemin acceptant Sa repentance.
La tradition du Prophète nous ensei-
gne que Dieu aime ceux qui revien-
nent à Lui et implorent son pardon.

Dans cette première partie du
jeûne, qui aux yeux de toutes les éco-
les orthodoxes demeure une tranche
importante, il est exigé du musul-

man une préparation particulière à
commencé par l’intention, dans un
hadith authentique il est dit que les
actions ne valent que par leurs inten-
tions. Donc cette idée d’aborder le
jeûne avec l’intention de gagner
l’agrément de Dieu est fondamentale
et doit prévaloir tout au long du
mois de carême. Et cela ne saurait se
concrétiser, si le jeûneur se contente
seulement de se priver de nourriture
et d’eau. En d’autres termes, Dieu
impose à son serviteur de préserver

sa langue, son sexe, son ouïe, sa
vue, sa main, et ses pieds afin qu’il
ne sombre pas dans les interdits,
comme le révèle justement le sens
étymologique du terme «jeûne» en
arabe. Il est évident que ce genre
d’abstention n’est pas recherché uni-
quement pendant une certaine période
de l’année, mais il faut la respecter
jusqu’à la mort, par dévotion envers
Dieu afin d’éviter Sa colère et Son
châtiment.

(Suivra)

CCiittaattiioonn
dduu jjoouurr

‘‘L’homme en faillite
dans ma communauté
est celui qui se présente
le Jour de la
Résurrection avec à son
actif la prière, le jeûne
et l’aumône. Cependant,
il avait sur terre insulté
un tel, diffamé un tel,
mangé l’argent d’un tel,
versé le sang d’un tel,
ou frappé un tel. Dès
lors, les uns et les
autres prendront de ces
bonnes œuvres. Si ces
dernières s’épuisent
avant qu’il puisse répa-
rer tous ses préjudices,
on jettera sur lui les
péchés de ses victimes
avant d’être jeté en
Enfer’’(Hadith)

Rames
à dents !

Récemment, une émi-
nente machine à penser
du wahhabisme a atterri
sans crier gars en plein
centre de la ville d’Oum
El-Baouaghi. Le prêcheur
en question, qui a su réu-
nir en un laps de temps
plus de militants que
l’Alliance verte au
moment fort de ses mee-
tings dans la même cité,
est entré en Algérie avec
une facilité déconcer-
tante. Pour  toute
réponse Ghoulam  Allah
nie l’existence même
d’un courant salafiste en
Algérie. A croire que les
trente-cinq mille adeptes
présents ce jour là
n’étaient pas Algériens !  

La fin du monde 2012
n’aura pas lieu

Quand la vue sera éblouie (par l’éclat aveuglant du nouvel astre). Quand la lune sera éclipsée ; Quand la lune et le
soleil seront confondus. L’homme dira ce jour «Où fuir ?» Non ! Il n’existera point de refuge ! Ce Jour-là, le retour se

fera vers ton Seigneur». (Sourate  75.versets 7-13)

I l est clair que le phénomène de la fin
du monde à nos portes est un sujet
qui fait couler beaucoup d’encre cer-

tains on en fait même un fond de com-
merce, tellement le thème est juteux. 

Depuis l’aube de humanité, il a tou-
jours été un sujet qui a passionné les
scientifiques en premier lieu, mais
aussi des hommes de culte, qui chacun
de son côté, cherche à prouver la jus-
tesse de  sa démarche, en l’appuyant
par des preuves qu’il croit seul à déte-
nir.  C’est ainsi que des scénarios, plus
ou moins plausibles, qui pourraient un
jour mettre fin à la vie sur notre pla-
nète, commencent à être imaginés.
Depuis le fameux calendrier Incas, qui
fixe le début de l’année 2012 comme
échéance maximale à toute forme de
vie sur terre, jusqu’aux grands scienti-
fiques russes, qui ont avancé cette
échéance de quelques années,  prédisant
la fin du monde après l’impact d’un
astéroïde géant en 2036. Dans cette
course effrénée  à l’intox, la Nasa ne
peut rester en marge de ces informa-
tions très prisées par les medias, et a
vite démenti le scénario qui prédit la fin
du monde pour 2012 et avance une date
assez lointaine. A entendre tous ces
charlatans des temps anciens et moder-
nes, on croirait qu’il ne reste à la terre
pas beaucoup de temps à vivre et que la
fin du monde est toute proche. 

A vrai dire, tout le monde sur terre
sait que la terre a un début et une fin
mais à part notre Seigneur, personne
ne détient la science nécessaire pour
situer le moment ou aura lieu l’apoca-
lypse.

La tradition rapporte que le
Prophète lui-même ignore quand son-
nera la dernière heure puisque répondant
à une question de l’Ange Gabriel à ce
sujet, le Messager de Dieu répondit que
le questionné n’est pas plus informé
que l’examinateur. Puis Gabriel pose
une autre question moins contraignante
: En connais- tu les signes ? Et là le
Messager de Dieu donnera un certain
nombre d’avertissements assez proches
des évènements que nous vivons
aujourd’hui. Il a révélé enfin que seul
Dieu avait connaissance de l’Heure et
Dieu lui a indiqué la réponse à donner
si on lui posait la question:  ‘‘Les gens
t’interrogeront au sujet de l’Heure. Dis
: “Sa connaissance appartient exclusi-
vement à Dieu.” Qu’en sais-tu ? Il se
peut que l’Heure soit proche.
(Sourate al-Ahzab verset 63) 

(A suivre)

Il est établi que le jeûne, au delà de sa portée diététique comme essaient de le  démontrer
certains spécialistes de la santé, est avant tout pour le musulman un devoir, voire

un signe de soumission à la volonté du Seigneur.

                                         



Ingrédients :
100 g de langues d’oiseaux
150 g de viande d'agneau hachée (kefta)
2 pincées de cannelle
2 pincées de gingembre
2 pincées de poivre
Sel
1 c. à soupe de coriandre hachée
1 oignon émincé finement
1 c. à café de smen doux
1 c. à soupe d'huile de table
1 pincée de pistils de safran
1 bâtonnet de cannelle
1 petit bouquet composé de tiges de coriandre
1,5l d'eau.
Préparation
Dans un récipient, mélanger tous les ingrédients de la
kefta et en confectionner des boulettes de la taille
d'une olive. 
Dans une marmite sur feu doux, faire revenir les
oignons dans le smen et l'huile de table jusqu'à ce qu'il
devienne translucide. 
Ajouter les boulettes et les faire dorer de tous les côtés. 

Retirer les boulettes de la marmite et les réserver.
Mouiller avec l'eau et à ébullition, ajouter les épices,
les tiges de coriandre et laisser cuire 10 mn sur feu
moyen.  Ajouter  les langues d’oiseaux en pluie et les
boulettes de kefta. Lorsque les
pâtes sont cuites, retirer du feu et
servir la chorba bien chaude.

Ingrédients:Ingrédients:
4 œufs
2 yaourts au chocolat
1 verre et demi à thé de sucre en poudre
1 verre à thé d’huile
2 c. à soupe de cacao
3 verres à thé de farine
2 sachets de levure pâtissière
Sauce au chocolat
100 g de chocolat noir
100 ml de crème liquide
Préparat ion :Préparat ion :
Mettre les œufs et le sucre en poudre dans un cul de poule et bien travailler le
mélange avec un fouet, ajouter l'huile et continuer à battre le mélange, ajouter les
yaourts, le cacao, bien mélanger, ajouter peu à peu la farine tamisée et la levure
et mélanger jusqu'à l'obtention d'une pâte homogène. Mettre les caissettes de
papier à pâtisserie dans les moules à madeleine et y verser la préparation (ne rem-
plir qu’au trois quart).
Cuire dans un four préchauffé à 180°C jusqu'à ce que les madeleines soient gon-
flées. Faire fondre le chocolat dans la crème en tournant doucement avec une cuillè-
re en bois.
Napper les petits cake au sauce de chocolat et garnir au noix haché.

Petit cake aux yaourts
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Chorba aux langues d'oiseau et kefta   

Ingrédients :
1kg de poires, 
Le jus d’1 cit-
ron
150 g de sucre
1litre d'eau 
2 c. à soupe de
miel
Préparation :
Peler les poires
et ôter les
pépins, les
couper en
cubes.
Mettre dans
une casserole
les cubes de
poire, l'eau et
laisser cuire

Jus de poireJus de poire Tadjine de poulet aux abricots et amandes  
Ingrédients :Ingrédients :

- 8 petites cuisses de poulet
- 12 abricots séchés, coupés en
quartiers
- 6 c. à soupe d'amandes effilées,
grillées
- 2 oignons hachés
- 3 c. à soupe huile d'olive
- 2 gousses d'ail, hachées
- 1 pincée de safran
- 1 c. à café de gingembre moulu
- 1 c. à café de cumin moulu
- 1 c. à café de cannelle 
- 1 petite poignée coriandre hachée
- 1 citron de jus
- 2 c. à soupe de miel
- 300 ml de bouillon de bouillon
- Sel et poivre 

Préparation :Préparation :
Dans une grande marmite à fond
épais, chauffer un peu d'huile d'o-
live. Assaisonner le poulet et faire
dorer des deux côtés. Retirer de la
marmite et mettre de côté. Ajouter le
reste d'huile, les oignons, l'ail et un
peu de sel et de poivre. Faire sauter
pendant 10 minutes jusqu'à ce qu'ils
ramollissent.  Ajouter les épices,
faire sauter pendant 1 minute, puis
ajouter le poulet, les abricots, le jus
de citron, le miel et la moitié de la
coriandre. Verser dans l'eau ou de
bouillon et cuire à feu doux pendant
30 minutes, ou jusqu'à ce que le
poulet soit tendre. 
Saupoudrer avec les amandes et la
coriandre restante et servir avec du
couscous chaud.

Pain maison
Ingrédients :
- 250 g de farine
- 1c. à café de lev-
ure sèche de
boulanger
- 150 g d'eau
(150ml)
- 1 pincée de sel
- 1cc d'huile d'o-
live 

Préparation :
Pétrir tous les ingrédients ensemble
jusqu'à l'obtention d'une pâte douce,
homogène et malléable. Laisser la pâte
doubler de volume. 
Rompre la pâte et la couper en deux.
Formez deux galettes en les aplatissant
avec la paume de la main ou bien avec
un rouleau à pâtisserie. 
Recouvrir les galettes d'un linge et
laisser les lever. 
Chauffer une poêle à fond épais, lorsque
celle ci et bien chaude déposer les
galettes /pains afin de les faire cuire.
Tourner le pain sur lui même pour ne
pas le faire brûler. Les Retourner les
afin de faire cuire la deuxième face.

Gratin de viande hachée et pommes de terre
Ingrédients:
4 pommes de terre
250 g de viande hachée
1 oignon haché
1 poivron vert
1 tomate 
1 c. à soupe de persil haché
1 c. à soupe de beurre
1 petit verre de lait
2 c. à soupe d'huile
100 g de gruyère râpé
Sel, poivre 
Cumin, piment doux 
Piment fort, cannelle
Gingembre

Préparation
Laver bien les pommes de
terre et les mettre avec leur
peau dans une grande casse-
role d'eau légèrement salée,
faire cuire pendant 20

minutes, une fois cuite,
enlever la peau et passer-les
au moulin à légumes.
Mettre dans un saladier la
purée de pommes de terre,
persil haché, le beurre, le
lait, le poivre, cumin,
piment fort, sel, bien
mélanger. Éplucher la
tomate et mixer-la. Faire
griller le poivron sur le feu

et l’éplucher, le couper en
morceaux.
chauffer l'huile dans une
poêle et y faire revenir l'oi-
gnon haché,  ajouter la
viande hachée, assaisonner
de gingembre, le piment
doux, le cannelle en poudre,
le cumin, sel et poivre,
faire remuer avec une
cuillère en bois, ajouter le
poivron et la tomate, bien
mélanger.
Verser la préparation de
viande hachée dans un
moule à gratin, étaler au
dessus la purée de pomme
de terre. Parsemer de froma-
ge râpé. Faire cuire le gratin
dans un four préchauffé à
180°C jusqu'à ce qu'il soit
doré.
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GENOU DOULOUREUX ?

Le cartilage peut être réparé !
Le genou est une des
articulations les plus
importantes de notre
corps. C’est aussi l’une
des plus sollicitées au
quotidien. En
conséquence, le
cartilage s'use et les
douleurs ne sont pas
rares.

Q uand l'arthrose s'installe dans un
genou, la seule solution de long
terme est bien souvent la pose d'une

prothèse. Et s'il était possible de réparer le
cartilage du genou avec les cellules de
notre propre corps ?

Douleur, gonflement, instabilité du
genou, autant de maux qui empoisonnent
notre quotidien. Ils sont signes d'une
lésion du cartilage du genou.

Et les ennemis de nos genoux sont
nombreux : âge, sport pratiqué à l’excès,
surpoids...

Cerise sur le gâteau, le genou est une
articulation particulièrement complexe
faisant intervenir le bas du fémur, le haut
du tibia et la rotule. Trois structures qui
glissent les unes sur les autres grâce au
fameux cartilage qui a une fâcheuse ten-
dance à s’user et s’abîmer.

Certains symptômes peuvent indiquer
une usure du cartilage et doivent vous met-
tre la puce à l’oreille :

Vous avez des difficultés à monter les
escaliers, à vous lever d’une chaise ou à
changer de position.

Votre genou est gonflé ou chaud. Vos
mouvements sont peu sûrs.

Ayez le bon réflexe : consultez un
médecin. 

Sans soin, le cartilage va continuer à

s’user en aggravant les phénomènes
d'arthrose. Avec une raideur progressive et
douloureuse de l’articulation.

Comment réparer
le cartilage ?

En fonction de l’âge, de la gravité de la
lésion et du degré d’activité du patient, dif-
férents traitements de l'arthrose du genou
ou d'autres lésions du cartilage sont possi-
bles. Certains permettent d’atténuer les
symptômes, d’autres visent une réparation
du cartilage. 

C’est le cas de l’implantation de chon-
drocytes autologues (ICA). Entre traite-
ment et médicament, la technique

ChondroCelect ouvre des perspectives
étonnantes. Elle consiste à prélever des
cellules cartilagineuses chez le patient, à
les cultiver en laboratoire et à les
implanter ensuite à l’endroit de la lésion.

Un traitement en deux temps : l’arthro-
scopie pour prélever des cellules du carti-
lage et l’implantation des nouvelles cel-
lules.

Avec l’aide d’une petite caméra, il peut
évaluer l’étendue de la lésion et éliminer
les morceaux de cartilage qui se seraient
éventuellement détachés. Enfin, il prélève
une parcelle de cartilage. Cette interven-
tion d’une demi-heure permet au patient de
quitter l’hôpital le jour même.

Comptez quatre à six semaines avant
l’implantation des nouvelles cellules.

Pendant cette période, prenez les
devants : exercices légers (conseillés par
un kinésithérapeute) pour développer les
muscles de votre cuisse, mais aussi organ-
isation de votre vie quotidienne. Après
l’opération, votre mobilité sera fortement
réduite et vous devrez vous déplacer avec
des béquilles.

Implanter le nouveau
cartilage

L’implantation des cellules de cartilage
obtenues se fait à genou ouvert.

C'est une intervention plus lourde, qui
nécessite une hospitalisation de plusieurs
jours.

Lors d’une opération de 30 à 60 min-
utes, le chirurgien élimine le cartilage
abîmé et fixe une fine membrane au-
dessus de la cavité ainsi créée dans le
genou. C’est sous cette membrane que
seront injectées les cellules carti-
lagineuses. Elles se fixeront sur l’os et
formeront un nouveau cartilage sain.

Notez qu’une rééducation est indispen-
sable dès le lendemain de l’opération, et
pendant une période de 9 à 12 mois. Des
contrôles réguliers permettront d’évaluer
le processus de guérison.

Qui peut bénéficier de ce
traitement ?

Le traitement ChondroCelect n'est pas
accessible à tous. Il est réservé aux
patients entre 18 et 50 ans pour peu que la
lésion n’ait pas plus de trois ans et qu’elle
mesure plus de 2 cm.

In Santé E.

OMÉGA-3 

Des bénéfices prouvés…
et d’autres pas

L es oméga-3, grand succès média-
tique du début des années 2000,
sont aujourd'hui un peu moins à

la mode, remplacés par la vitamine D au
premier rang des chouchous !

Mais les oméga-3 restent très intéres-
sants pour les chercheurs, et leurs bien-
faits sont de mieux en mieux connus.
Mais aussi, et c'est tant mieux, les
domaines dans lesquels ils ne peuvent
rendre service…

Une étude récente a ainsi montré que les
personnes qui ont le plus d'oméga-3 dans
le sang montrent aussi moins de signes de
vieillissement du cerveau.

Il s'agit ici de personnes ne souffrant
pas de démence. Leurs taux sanguins
d'oméga-3 ont été mesurés, ainsi que leurs
aptitudes cognitives (mémoire visuelle et
réflexion, notamment) et la taille de leur
cerveau.

Résultats :
- Les personnes qui ont le moins de

DHA dans le sang (c'est l'un des oméga-3

qui vient du poisson) ont un cerveau plus
petit.

- Les personnes qui ont le moins
d'oméga-3 dans le sang ont de moins bons
résultats aux tests cognitifs.

- Les oméga-3 sont bons pour notre
cerveau.

Ces résultats restaient valides même en
tenant compte d'éventuels facteurs confon-
dants, le niveau d'éducation ou l'activité
physique...

Pour les chercheurs, il y a donc un
impact de la quantité d'oméga-3 que nous
consommons sur la santé de notre cerveau,
même en dehors de problèmes de démence.

Ces résultats s'ajoutent à d'autres qui
pointaient une présence moindre d'amy-
loïdes, des protéines liées au développe-
ment de la maladie d'Alzheimer, dans le
sang des personnes qui ont une alimenta-
tion riche en oméga-3.

Ainsi, même si la recherche reste
nécessaire, les preuves s'accumulent d'un
effet positif des oméga-3 sur la santé de
notre cerveau.

Oméga-3 : peu utiles pour
nos intestins

En revanche, deux grandes méta-études
menées par l'initiative Cochrane viennent
de montrer que les oméga-3 ne peuvent
rien ou pas grand-chose contre les mala-
dies inflammatoires de l'intestin.

Les chercheurs ont étudié les résultats
de toutes les meilleures études qui existent
à l'heure actuelle au sujet de l'influence des
oméga-3 sur la colite ulcérative et sur la
maladie de Crohn. Malheureusement,
aucun effet positif n'a pu être observé.

Les oméga-3 sont bien tolérés, même
chez les personnes touchées par les mala-
dies de l'intestin, mais ils ne permettent
pas d'augmenter le temps qui sépare deux
poussées de la maladie.

Conclusion :
Il reste intéressant d'augmenter notre

consommation quotidienne d'oméga-3.
Mais sans les prendre pour des remèdes
miracles à tout faire. 

1ER TRAITEMENT PRÉVENTIF
ANTI-SIDA 
L'Onusida exprime
sa satisfaction  

L'agence des Nations unies de lutte
contre le sida (Onusida) s'est félic-
itée de l'approbation par les Etats-
Unis du 1er traitement  préventif
anti-sida, devant réduire le nombre
de nouvelles infections, dans  un
communiqué publié mardi à
Genève.  
Selon le document, l'Onusida
indique qu'il s'agit d'un "traitement
visant  à prévenir la transmission
sexuelle du VIH pour des person-
nes qui n'ont pas le VIH mais qui
sont considérées comme des per-
sonnes à risques".  
L'Agence américaine de médica-
ments (FDA) a approuvé, lundi, la
mise sur  le marché de ce traite-
ment, soit l'antirétroviral Truvada,
qui devrait contribuer,  selon les
autorités, à réduire le nombre de
nouvelles infections.  
Pris quotidiennement, le Truvada
est destiné "à être utilisé à titre pro-
phylactique avant un contact avec
le VIH (Virus de l'immunodéfi-
cience humaine). Il  devra être
combiné avec des pratiques sex-
uelles sûres comme l'usage de
préservatifs  et d'autres mesures
de prévention — dépistage régulier
et traitement d'autres  maladies
vénériennes — pour empêcher la
transmission du virus chez des
adultes  à haut risque", a souligné
l'agence.  
Ce feu vert intervient juste avant la
Conférence internationale sur  le
sida qui se tiendra à Washington
du 22 au 27 juillet. 

APS
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AU PALAIS DE LA CULTURE MOUFDI ZAKARIA

Concert de Flamenco avec Le
trio espagnol « EL MACARENO »

Un voyage de l’Andalousie à
Alger, vous attend en ce mois
de ramadhan au Palais de la
culture. Ce voyage aux pays
de la guitare est proposé par
le trio espagnol «El
Macareno». Un concert de
flamenco qui vous offrira une
bouffée d'air frais et un
spectacle haut en couleur
après une journée difficile. Ce
moment de détente est
programmé pour le 27 juillet à
partir de 22h30. 

PAR KAHINA HAMMOUDI 

C e group de flamenco "Trío el
Macareno" est dirigé par le guitariste
"El Macareno  de Córdoba"

accompagné de la danseuse Eva González
León, directrice du Centre Municipale de
Flamenco de Cordoue et la chanteuse Gema
Mariscal, un des jeunes talents de la ville de
Cordoue. Depuis 25 ans,  le "Trio el
Macareno" a fait plusieurs tournées
internationales. Les membres de ce groupe
ont participé à différents festivals à Berlin,
à Wroclaw ou à la 11ième édition du
Festival International de Guitare de
Vendôme. Le "Trío el Macareno" a réalisé

des spectacles dans les Ambassades
d’Espagne en Bulgarie, en République
Chèque, en Pologne, en Hongrie et un peu
partout en Afrique notamment au
Zimbabwe, en Angola, en Namibie, en
Guinée Equatoriale. Après l’étape de la
Mauritanie, le groupe sera prochainement
au Gabon. "Trío el Macareno" fait partie
d’une école traditionnelle de flamenco et

offre des spectacles tous les jours à
Cordoue. Le guitariqte El Macareno est né
en 1962 dans la province de Cordoba (
Andalousie ) Dès son plus jeune âge, il
appris à jouer de la guitare et à 16 ans,
commença à travailler avec des chanteurs et
des danseuses en tournées en Allemagne.
Plus tard, il se dédia à la guitare soliste et
donna des récitals dans de nombreux pays
d'Europe (Suisse, Italie, Belgique,
Allemagne,etc... ).
En 1994, il créa son propre tablao flamenco
à Cordoba, juste en face de la Mezquita et
travailla avec les meilleurs artistes
flamencos de Cordoba.
Aujourd'hui, El Macareno est professeur de
guitare à la Maison de la Culture de
Almodovar del Rio où il enseigne l'Art du
flamenco à tous les aficionados du monde
dans des cours permanents.
Le style d'El Macareno est résolument
moderne. Il crée sa propre musique avec des
influences de Paco de Lucia, Vicente
Amigo, Tomatito, etc. En cours, il apprend
à ses élèves ce style de flamenco
contemporain. 
Durant toute l'année, on peut réserver des
cours particuliers avec el Macareno et ce
faisant, non seulement apprendre cet Art
mais aussi vivre dans l'ambiance
Andalouse. Almodovar del Rio est un
village blanc et pur où le temps s'est arrêté
et où la vie continue à inspirer les artistes
avec les sentiments qui ont fait du flamenco
une musique universelle...

K. H.

La culture algérienne s’est invitée à
Séoul (Corée du Sud), dans le cadre
de la 6ème exposition sur le

Maghreb organisée sous le thème "Perle
de la méditerranée - Maghreb", par
l’agence coréenne de coopération
internationale (Koica).L’exposition
ouverte le 11 juillet au KOICA Global
Village en présence de l’ambassadeur
d’Algérie à Séoul, Hocine Sahraoui, fait
connaitre aux visiteurs la culture
algérienne avec celles de Tunisie et du

Maroc. Le programme de cette
manifestation qui doit s’étaler sur trois
mois comporte une présentation de la
diversité culturelle de la région, une
introduction à la cuisine et aux divers
habits traditionnels et une présentation
des spécificités géographiques de la
région (Montagnes, mer, déserts et
autre). Les organisateurs se proposent de
faire connaitre les moyens mis en œuvre
dans cette région pour faire face aux
changements climatiques et freiner la

desertification. Le gouvernement coréen
a mis en place l’agence coréenne de
coopération internationale en 1991 à
l’effet de renforcer les relations de
coopération et d’amitié avec plusieurs
pays du monde.Le Koica Global Village
est créé en 2010 au siège de la Koica
pour sensibiliser le public aux questions
de développement à travers la promotion
de la communication interculturelle avec
les partenaires.

APS 

D ans le cadre des programmes
culturels, l’ambassade américaine à
Alger lance un concours d’écriture

destiné aux jeunes algériens, a indiqué la
représentation diplomatique dans un
communiqué. Ce concours, organisé en
collaboration avec les Scouts Musulmans
Algériens, souligne-t-on, est l’occasion
pour les jeunes talents de se faire connaître
en rédigeant un article portant sur le
dialogue des religions. Selon le
communiqué, le texte en question peut
porter sur des questions internationales ou
nationales liées principalement au sujet, sur
des perspectives historiques ou encore sur la
base d’une expérience personnelle, à travers
laquelle, explique-t-on, les participants sont
appelés à décrire le concept, le rôle la forme
mais aussi le but du dialogue entre les

religions dans le monde moderne. A l’issue
de ce concours, les trois meilleurs articles,
qui seront sélectionnés par un jury composé
de personnalités religieuses et de membres
de la presse, se verront attribué une
récompense. Les trois premiers auteurs-
gagnants, recevront, lors d’une cérémonie de
remise des prix prévue à la résidence de
l’ambassadeur des Etats-Unis à Alger,
plusieurs prix. Le premier prix est un
ordinateur portable, le second et le troisième
sont des lots de livres, en langues arabe et
anglaise, en sus d’une année de cours
d’anglais. Les trois meilleurs textes,
annonce-t-on, seront publiés dans les
colonnes de la presse nationale. 
Pour pouvoir participer à ce concours, il y a
certaines conditions, indique-t-on. Parmi
celles-ci, être âgé entre 15 et 18 ans. Les

articles qui ne doivent pas dépasser les 600
mots, informe-t-on, peuvent être rédigés en
langue arabe, française ou anglaise et la date

limite de participation est fixée pour le 20
septembre prochain. 
Le texte devra être accompagné, ajoute-t-on,
des noms, prénoms et coordonnées  de
l’auteur (Adresse postale, numéro de
téléphone et adresse e-mail). Les candidats
désirant participer doivent envoyer leur
article via e-mail, à l’adresse «
Algiers_webmaster@state.gov»,en
mentionnant sur l’objet du message «
concours d’écriture sur le dialogue des
religions),par fax au numéro «
021.60.73.35 », par poste au « 05 Chemin
Cheikh Bachir El Ibrahimi El Biar –Alger -
Section des Affaires Publiques -Concours
d’écriture sur le Dialogue des Religions »
ou directement sur la page Facebook de
l’ambassade US.

-R C

AU  MUSÉE NATIONAL 
DES BEAUX-ARTS D’ALGER

Exposition 
«50 années

d’art algérien »
D ans le cadre de la célébration du

50ème anniversaire de
l’indépendance de l’Algérie, le
musée national des beaux-arts
d’Alger abrite à partir de mercredi
une exposition regroupant 125
oeuvres réalisées par des plasticiens
algériens depuis 1962 à aujourd’hui,
intitulée "50 années d’art algérien".
L’exposition qui se poursuit jusqu’au
mois de septembre est un
panorama des grandes étapes de
l’histoire des arts plastiques
algériens depuis l’indépendance du
pays, représentée par des tableaux
réalisés selon les différents genres
et techniques de peinture :
l’abstraction, la semi figuration, la
figuration, la gravure, la miniature,
l’enluminure et la calligraphie.
Les toiles exposées font partie des
collections du musées. Un tour dans
cette exposition éclectique, le
visiteur croise des œuvres de grands
noms des arts plastiques algériens,
comme Aicha Haddad, Baya,
Souhila Belbahar, Denis Martinez,
Noureddine Chegrane, Mohamed
Issiakhem, Mohamed Khadda, ainsi
que d’autres moins connus.
L’exposition "50 années d’art
algérien" est organisée sur deux
niveaux. Le premier qui comporte
des documents sur la vie artistique
de l’après indépendance se veut une
synthèse du travail de recherche que
le musée mène sur l’histoire de l’art
algérien, tandis que le second
retrace les principales périodes de la
peinture algérienne, a expliqué la
directrice du musée, Mme Dalila
Mohamed-Orfali, à la presse lors du
vernissage.
Les étapes représentées par des
œuvres sont la période de
l’indépendance, la période
Aouchem, les abstraits et semi
abstraits, la peinture au féminin, les
trois générations de l’école
nationale des beaux-arts, les
indépendants, la miniature, la
calligraphie, la gravure, la sculpture
et même la tapisserie d’art, a-t-elle
ajouté. APS

DIALOGUE ENTRE LES RELIGIONS

L’ambassade américaine lance un concours d’écriture

6ÈME EXPOSITION SUR LE MAGHREB EN CORÉE DU SUD

La culture algérienne hôte du Koica
Global village à Séoul
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Quand des artistes jouaient aux cyclistes
sous la baguette de Bachetarzi

En remontant l'horloge du temps en amont du cinquantenaire de la libération du pays, on «bute» sur des histoires
insolites et pleines de sève tel ce premier «petit tour cycliste» d'artistes s'invitant pour l'histoire sur des routes

algéroises, entre les 12 et 16 septembre de l'an de grâce 1950. 
PAR KAMEL BENDIMERED 

Des artistes jouant aux cyclistes, cela
ne court déjà pas les routes et quand,
de surcroît, ils troquent la scène pour

la selle en suivant une bonne cause affichée,
celle de récolter de l'argent pour la lutte
contre le cancer, tout en n'oubliant pas dans
la foulée de soigner leur image, on applaudit
en se disant que, comme Scapin, ils ont
plus d'un tour dans leur sac. Ce mini-
téléthon sans télé avait pour têtes d'affiche
des vedettes comme Mohamed Touri,
Rouiched, Mustapha Kateb, Sid Ali Haouat
dit «Fernandel», Youcef Hattab et son frère
Mohamed passé à la postérité comme jeune
premier sous le nom de Habib Réda (il a eu
93 ans le 28 mars de ce cinquantenaire),
Allel El Mouhib qui, selon un quotidien
français, a «éclipsé» le grand Orson Welles
dans le rôle shakespearien d'Othello, et
Himoud Brahimi, alias Momo, qui a fait
aussi fort en chantant La Casbah d'Alger
qu'en nageant en apnée avec un record du
monde à la clé (5mn45s en 1948),
indétrônable jusqu'à ce jour, semble-t-il.
Tout ce panel artistique était flanqué d'autres
célébrités françaises, de l'époque, issues du
monde du spectacle et de la radio. L'on ne
sait dans quel cerveau a jailli l'idée de ce
projet mais on connaît celui qui en a flairé
immédiatement l'intérêt et en a été le plus
ardent défenseur et promoteur. Mahieddine
Bachetarzi, puisque c'est de lui qu'il s'agit, a
senti tout de suite les dividendes possibles à
tirer de cette opération. Celle-ci, selon l'avis
consigné dans ses Mémoires, avait pour
objectif affirmé de «faire parler des artistes et
les faire connaître», mais elle constituait
surtout pour lui, dessein non déclaré, un
excellent «atout» médiatique pour réinvestir
l'Opéra d'Alger d'où sa troupe «arabe» venait
d'être «débarquée» par la municipalité
(saison 1949-1950), au profit de celle de
Mohamed Ferrah dit Errazi (disparu
dernièrement). Personnage d'une envergure
rare qui fut à lui seul une institution, «un
véritable ministère de la Culture», selon
l'expression de l'universitaire-chercheur
Ahmed Cheniki, Bachetarzi (1897-1986) a,
par ses qualités de créateur et surtout
d'administrateur et d'organisateur, permis à
une activité socialement marginale, le
théâtre, d'acquérir droit de cité au sein de son
peuple.

Naviguer sur les eaux
coloniales exigeait de

la prouesse
Car si Ali Sellali dit Allalou a libéré la
dynamique du 4e art dans le pays grâce à
Djeha (avril 1926), et si Rachid Ksentini se
révéla l'auteur-interprète algérien le plus
original jusqu'à la veille de la seconde guerre
mondiale, Mahieddine s'imposa pour sa
part, jusqu'aux premières lueurs de la lutte
libératrice, comme le vaisseau amiral qui a
tracé le cap et apprivoisé les vents contraires
pour donner sa chance au pavillon théâtral
autochtone. Naviguer sur les eaux
coloniales exigeait de la prouesse mais aussi
énormément de souplesse, et l'amiral
Mahieddine n'a manqué ni de l'une ni de
l'autre pour conduire son vaisseau à bon
port, avec à son bord plusieurs générations
de comédiens et artistes lyriques dont

certains intègreront la troupe artistique du
FLN et dont la grande majorité se retrouvera
au devant de la scène dans l'Algérie
indépendante. C'est donc ce personnage
hors-norme qu'on découvre à la manœuvre
du projet cyclo-artistique susmentionné jugé
par tous les intéressés «irréalisable»,
opération caritative fourbie par un stratège
et dont la consistance apparaîtra finalement
avec la désignation d'un directeur général du
tour, en la personne d'Aïssa Medjebri, la
participation confirmée de sept équipes
composées chacune de six coureurs (radio,
opéra, music-hall, musiciens, variétés,
dramatique, et la dernière formée d'artistes
parisiens) supervisées par un directeur
technique, et l'agencement de la course en
tranches de 50 km et cinq villes-étapes
Blida, Marengo (Hadjout), Cherchell,
Castiglione (Bou-Ismaïl) et Alger, où
étaient programmés en soirée des galas

d'attractions au bénéfice de la Ligue contre le
cancer. Le caractère inédit de l'événement a
favorisé son succès populaire et stimulé sa
médiatisation pendant plus de deux
semaines, avec des articles et compte-rendus
dans la presse algéroise de l'époque et en
particulier Alger Républicain. Ce dernier
quotidien, évoquant le moment de départ du
tour sur la place du Gouvernement
(aujourd'hui place des Martyrs, à Alger),
relève «le nombreux public présent» et
«l'ambiance burlesque humoristique» et
quelque peu «pagailleuse» créée par les
participants. Certains d'entre eux, interrogés
au pied levé, affichaient leur intention de
«courir sérieusement» (Mustapha Kateb,
Habib Réda).

Momo, l'existentialiste
et le recordman du
monde de la nage

sous-marine
D'autres, à l'image de l'acteur parisien Henry
Garat et du danseur de l'Opéra d'Alger
Susini, paradaient comme des paons devant
leurs fans. Et parmi les plus décontractés on
rencontrait l'inénarrable Mohamed Touri
qui, tout guilleret, affirmait son espoir bien
chevillé aux jambes d'«arriver bon dernier,
car j'ai tout fait dans ce but, claironnait-il,
me livrant à un entraînement régulier de 6 à
7km». «Mais la grande curiosité de ce tour,
ajoute plus loin Alger Républicain, est sans
conteste l'existentialiste et le recordman du
monde de la nage sous marine Momo, bien
connu des Algérois. Avec ses longs
cheveux, sa barbiche et son air de ‘‘ne pas y
toucher'', il a largement plu au public qui ne
lui ménagera pas ses applaudissements.
Avec lui, le comique Sid Ali Fernandel (…)
se dépensa sans compter tout le long du
parcours pour mettre de la gaieté et de
l'entrain dans le peloton. C'est ainsi que,
assoiffé, il prit une tranche de citron… pour

se masser les jambes, provoquant une
franche hilarité.» Dès cette première étape
Alger-Blida, menée par la plupart de ses
acteurs à un train de sénateur (on musarde
comme on peut), s'engageait une lutte
feutrée pour le leadership du tour que se
livreront avec une détermination de plus en
plus marquée, et des fortunes partagées, le
danseur pied noir Susini et l'«Othello»
algérien Allel El Mouhib. Ce duel «amical»
à caractère sportif n'était pas, dans l'Algérie
coloniale en attente du round final, dénué
d'arrière-pensée politique, comme l'ont
avoué à l'auteur de ces lignes Allel El
Mouhib (en 1969) et un peu plus tard
Rouiched, ce dernier ajoutant de manière
espiègle en avoir pris «plein les guiboles»
dans cette aventure. Drainant, selon les
journaux, un public «consistant» aussi bien
sur les routes que dans ses villes-étapes, où
les comités locaux avaient bien fait les
choses pour fêter la «petite reine» montée
par des princes de la scène et de l'écran, le
petit tour cycliste des artistes a fait «courir»
aussi, sur les lignes d'arrivée et de départ,
des figures prestigieuses de ce sport. Ainsi,
rapporte le Journal d'Alger, dans l'ancienne
capitale des roses (Blida) «les vrais as sont
là» parmi lesquels se remarquent “les
vieilles gloires” Remdani et son coéquipier
Azour, les «tours de France» Kebaïli et
Abbès, les cracs locaux Amar Lakhdar et
Bendjiar.
«Tout ce lot d'authentiques champions va
d'ailleurs servir de garde d'honneur jusqu'à la
prochaine ville-étape à nos 28 rescapés,
étape (Marengo) où sera également de la fête
la comédienne Kaltoum pour remettre des
bouquets de fleurs aux vainqueurs du jour»,
conclut le quotidien. Et si les créateurs et
artistes d'aujourd'hui, à la recherche de leurs
marques, prenaient modestement exemple
sur leurs aînés pour organiser une fête
cycliste ou sportive similaire, histoire de se
remettre en selle et de surprendre à nouveau
leurs concitoyens en recaptant leurs faveurs
? Chiche !

APS
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HAND-BALL- MONDIAL 2013 

L’Algérie face à ses habitués 

DJAMEL MESBAH

« Je reste au Milan AC »

L’international
algérien, Djamel
Mesbah, a

indiqué jeudi qu’il a
décidé de
poursuivre
l’aventure avec
le Milan AC, club
de la Série A
italienne de
football qu’il
avait rejoint en
janvier dernier en
provenance de
Lecce, relégué en
Série B en fin de la
saison passée. "Je
remercie toutes les
équipes qui se sont
intéressées à moi, mais ma décision finale
est de rester à Milan où je me sens très
bien et j’ai la chance de me battre pour
une place de titulaire", a déclaré le latéral
gauche des Verts au site TuttoMercato.
Signataire d’un contrat de quatre ans et
demi avec les Rossoneri, Mesbah a joué
12 matches, toutes compétitions
confondues sous le maillot du grand club
milanais, et a même marqué un but contre
la Juventus en demi-finale de la coupe
d’Italie. Malgré cela, la direction du Milan
AC, a souhaité vendre son joueur algérien
ou le prêter à un autre club, d’autant que
des formations comme Marseille (Div
1/France), Turin, nouveau promu en Série
A italienne ou Malga, de la Liga espagnole,
ont émis le voeu de l’engager. Le
défenseur des Verts sera soumis toutefois
à une forte concurrence sur le flanc
gauche de la défense milanaise, avec la
présence de quatre autres joueurs dans
ce poste, parmi eux Taye Taiwo, Didac Vila
qui reviennent de prêt respectivement des
Queens Park Rangers (Angleterre) et
l’Espagnol de Barcelone (Espagne) et Luca
Antonini, le candidat en puissance pour le
statut de titulaire numéro un à ce poste.

PAR MOURAD SALHI 

Le sept algérien messieurs de handball a
hérité du groupe D, un groupe qualifié
de difficile par les spécialistes. La mis-

sion des poulains de Salah Bouchekriou ne
s’annonce pas vraiment une simple
sinécure notamment avec la présence du
pays organisateur, l’Espagne et les deux
autres grandes nations du handball mondi-
al à savoir la Croatie et la Hongrie. «On
est dans une poule la plus difficile qui réu-
nira les équipes qualifiées aux Jeux
olympiques de Londres. N’empêche nous
allons jouer nos chances jusqu’au bout», a
déclaré le technicien algérien Salah
Bouchekriou, après le tirage au sort.  La
sélection algérienne qui évoluera dans la
capitale Madrid, connaît tous ses adver-
saires du groupe pour les avoir affrontés au
moins une fois lors des précédentes édi-
tions du Mondial. La Hongrie reste le
pays contre lequel l’Algérie a disputé le
plus grand nombre de matches (à 4 repris-
es 1974, 1982, 1986 et 1990). Pour le
reste l’Algérie a affronté l’Egypte à trois
reprises (2001, 2003 et 2009), l’Espagne
à deux reprises (1982 et 1999), alors que
la Croatie et l’Australie, une seule fois
lors du Mondial 2011 en Suède puisque
elles étaient dans le groupe de l’Algérie.
Le bilan de la sélection algérienne n’est
pas positif puisque sur les 11 matches

joués contre ses prochains adversaires elle
n’a remporté que 2 victoires l’une contre
l’Egypte en 2009 et l’autre contre
l’Australie en 2011 et match nul contre
l’Egypte en 2003 contre 8 défaites. Parlant
du bilan général, sur les 12 participations,
les Verts ont disputé 71 matchs,  14 vic-

toires, 10 nuls et 47 défaites. En tous cas,
la meilleure place avait été arrachée en
2005 en Islande (13e place). Lors du
dernier Mondial de Suède, l’équipe algéri-
enne avait pris la 15e place avec un bilan
de 3 victoires et 4 défaites. La Tunisie
championne d’Afrique en titre évoluera

dans le groupe A aux côtés de la France,
tenante du titre, l’Allemagne, l’Argentine,
le Monténégro et le Brésil. «On est dans
une poule assez exotique, une poule de
démarrage qui ressemble un peu à la pre-
mière semaine des JO. Elle doit nous per-
mettre de bien s'installer sachant que le
danger sera comme à l'Euro qu'on aura une
préparation très courte. Mais c'est une
poule abordable, diesel», a déclaré à l'AFP
le Directeur technique national de l’équipe
de France, Philippe Bana. Le tirage au sort
était par contre clément avec le Danemark
placé dans la poule B aux côtés de la
Macédoine, l’Islande, le Qatar, la Russie
et le Chili. Le groupe C réunira quant à
lui à Saragosse la Serbie, la Slovénie, la
Pologne, la Corée, le Belarus et l’Arabie
Saoudite. Par ailleurs, les quatre premiers
de chaque groupe se qualifieront aux
huitièmes de finales.

M . S .

JEUX OLYMPIQUES-2012

Cérémonie d’avant-départ de la délégation 
algérienne à Londres

Une cérémonie d’avant-départ de la
délégation algérienne devant prendre
part aux Jeux olympiques Londres-

2012, prévus du 27 juillet au 12 août
prochain, a été organisée jeudi soir à la
résidence Djenane Al Mithak (Alger) par le
Comité olympique algérien (COA).
Rehaussée par la présence du Premier min-
istre, Ahmed Ouyahia, et des membres du
gouvernement, de l’ambassadeur de Grande
Bretagne en Algérie, ainsi que des person-
nalités sportives, cette cérémonie, a été
consacrée à la présentation des athlètes qui
défendront les couleurs algériennes à
Londres.Dans une brève allocution, M.
Ouyahia a transmis aux athlètes algériens
les salutations et encouragements du prési-
dent de la République, Abdelaziz
Bouteflica. 
"Le président de la République vous
souhaite bonne chance à l’occasion de
votre participation aux JO de Londres et de
bien honorer les couleurs nationales. La
qualification à ces joutes constitue en elle-
même une performance et reflète les
efforts de l’Etat au service de la jeunesse

algérienne" a indiqué le Premier ministre à
l’adresse des athlètes. "Les Jeux
olympiques 2012 coïncident avec le
cinquantenaire de l’indépendance de
l’Algérie et de la fête de la jeunesse. En
cinquante ans, l’Algérie a réalisé beaucoup
de choses dans le domaine sportif", a-t-il
ajouté. De son côté, le président du COA,
Rachid Hanifi a donné aux athlètes
algériens des orientations d’usage avant
d’entamer la compétition. "Les athlètes
sont appelés à honorer l’Algérie sur le
plan sportif mais également sur les plans
moral et éthique. Je suis certain que les
athlètes algériens vont faire le maximum
pour honorer le pays aux JO de Londres",
a-t-il dit. Il a également été question de
récompenses promises par différents spon-
sors aux athlètes algériens pour les motiv-
er davantage dans le but de réaliser les
meilleures performances possibles à
Londres. Ainsi, un concessionnaire auto-
mobile a promis des voitures "haut de
gamme" pour les athlètes médaillés aux
JO-2012. De leur côté, les athlètes sont
conscients que leur tâche ne sera pas

facile, mais ils sont bien décidés à défendre
crânement leur chance. Pour le boxeur
Boumloudinat Chouaib, l’objectif princi-
pal des pugilistes algériens à Londres est
de faire en sorte que la boxe algérienne
remonte de nouveau sur le podium
olympique. 
La volleyeuse Sarah Belhocine, dont ce
sera la première participation aux JO,
estime que l’équipe d’Algérie sera certes,
amoindrie par l’absence de certaines
joueuses, mais le groupe est concentré et
fera tout pour honorer l’Algérie, a-t-elle
affirmé. Lors de cette soirée, des élèves du
lycée Kasdi Merbah de Bordj El Bahri,
accompagnés de l’artiste Sadek Djemaoui
ont interprété un hymne d’encouragement
aux athlètes algériens. L’Algérie sera
représentée aux Jeux olympiques par 39
athlètes dont 12 volleyeuses, dans 12 dis-
ciplines. Le premier contingent de la délé-
gation algérienne composé des athlètes de
l’aviron, cyclisme et l’escrime quitte
Alger ce vendredi. Il sera suivi de trois
autres les 24, 31 juillet et le 6 août
prochain.

Les handballeurs algériens retrouvent l’Espagne, l’Egypte, la Croatie, la Hongrie et l’Australie dans leur groupe du premier tour
au Championnat du monde 2013, prévu en Espagne du 11 au 27 janvier, d'après le tirage au sort effectué jeudi à Madrid. 

SALAH BOUCHEKRIOU

«On jouera tous nos matches à fond» 
La sélection algérienne de handball jouera

tous ses matches à fond lors du Mondial-
2013(messieurs) qui aura lieu en Espagne

en dépit de la difficulté de son groupe, com-
posé notamment du pays organisateur, de la
Croatie et de la Hongrie, a affirmé jeudi l’en-
traîneur national, Salah Bouchekriou. "Notre
poule est la plus difficile avec, notamment,
l’Espagne, la Croatie et la Hongrie qui sont
toutes qualifiées aux Jeux olympiques 2012
(JO-2012). C’est un Mondial et il ne faut pas
s’attendre à des matches faciles", a réagi
Salah Bouchekriou dans une déclaration à

l’APS après le tirage au sort, effectué jeudi à
Madrid. Outre ces trois grandes nations du

handball mondial, l’Algérie affrontera aussi
l’Egypte et l’Australie dans le groupe D dont
les matches se dérouleront dans la capitale
Madrid. "Notre mission sera difficile mais
pas impossible. Nous jouerons à fond nos
matches et si nous nous qualifierons au sec-
ond tour, ce sera un exploit", a-t-il ajouté.
"Après avoir connu la composition de notre
groupe, nous devons bien nous préparer à ce
grand rendez-vous mondial. Nous avons déjà
affronté toutes ces équipes mais tout ça, c’est
du passé maintenant", a-t-il conclu.

APS 

Composition des groupes :
Groupe A (Barcelone/Granollers) : 
France, Allemagne, Argentine, Tunisie,
Monténégro, Brésil
Groupe B (Séville) : 
Danemark, Macédoine, Islande, Qatar, Russie Chili
Groupe C (Saragosse) : 
Serbie, Slovénie, Pologne, Corée, Belarus, Arabie
Saoudite
Groupe D (Madrid) : 
Espagne, Croatie, Hongrie, Algérie, Egypte,
Australie.
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L’encyclopédie

L'inactivité physique serait responsable
de 10% des décès

Un papillon exotique découvert au Québec
Avec le changement climatique, les che-
nilles d’un papillon normalement exotique
viennent d’être découvertes au Québec.
Un papillon exotique en plein milieu
québécois. C'est la découverte que viennent
tout juste d'annoncer des chercheurs du
pays. Mais si elle est étonnante, cette
présence ne daterait en réalité pas d'hier. En
effet, selon le Jardin botanique de
Montréal, au Québec, les chenilles de ce
papillon exotique originaire des tropiques
doivent leur présence dans cette région au
réchauffement climatique. Les chenilles
ont été découvertes ces dernières semaines
et donneront d'ici peu des grands porte-
queues (Papilio cresphontes Cramer), une
sorte de machaon noir et jaune. Il s’agit du
plus grand lépidoptère diurne d'Amérique

du Nord puisque son envergure atteint 15
cm, a indiqué le Jardin botanique dans un
communiqué.
"Au cours des dernières décennies,
l'adoucissement des températures des zones
nordiques lui a permis de survivre à nos
hivers et de coloniser de nouveaux habi-
tats. C'est ainsi que, peu à peu, le grand
porte-queue s'est rapproché du Québec
avec, pour résultat, la métamorphose des
premières chrysalides indigènes au Jardin
botanique, ces jours-ci", a encore précisé
l'établissement cité par l'AFP. Pour les
spécialistes du Jardin, "l'arrivée du grand
porte-queue dans la grande région mon-
tréalaise est un exemple bien concret des
changements climatiques".
Ce coléoptère originaire d'Amérique du

Sud, d'Amérique centrale et du sud des
Etats-Unis a en fait graduellement colonisé
les Etats du nord-est américain et l'extrême
sud du Canada, à la fin des années 90.
C'est de cette manière qu'il est finalement
arrivé au Québec ce printemps. Une per-
formance qui n'étonne pas les chercheurs
au vue des capacités du papillons.
Contrairement aux autres, qui ne pro-
gressent vers le Nord qu’à raison de 16
kilomètres par décennie, "le grand porte-
queue, lui, a une vitesse de colonisation
15 fois plus élevée que la moyenne : c'est
par plus de 400 km qu'il a augmenté son
aire de répartition sur des territoires autre-
fois trop hostiles au maintien de popula-
tions viables", a ainsi souligné le Jardin
botanique.

Chaque année, 5,3 millions de personnes mourraient du manque de pratique physique. Cela représente un décès sur dix.
En effet, certains cancers, diabètes et maladies cardiaques seraient principalement dus à l'inactivité physique.

D E S  I N V E N T I O N S

P resque autant de personnes meurent
du manque de pratique physique que
du tabagisme. C'est ce qui vient

d'être démontré par une étude parue dans la
revue britannique The Lancet datée du 18
juillet 2012. Menée par une équipe inter-
nationale composée, notamment, de
chercheurs du Brigham and Women's
Hospital de la Harvard Medical School de
Boston, celle-ci a été effectuée dans 105
pays sur des adolescents de 13 à 15 ans et
dans 122 pays sur des adultes de plus de 15
ans. Elle s'est attachée au niveau de pra-
tique physique de la population par âge et
par niveau de revenu, ainsi qu'à son impact
sur l'espérance de vie.
Les résultats sont alarmants. Selon les
chiffres dévoilés, 80% des adolescents de
13 à 15 ans et 31,1% des adultes de plus
de 15 ans ne pratiqueraient pas le niveau
d'activité physique recommandé par
l'OMS (Organisation mondiale de la
santé). Ce niveau correspond à une heure
d'activité quotidienne modérée pour un
adolescent et à 20 minutes quotidiennes
environ pour un adulte. Les personnes les
plus actives vivraient en Asie du Sud.
Leur taux d'inactivité s'élèverait, en effet,
à 17% seulement. A l'autre bout de
l'échelle, se trouveraient les habitants des
Etats-Unis et des pays méditerranéens,
avec un taux d'inactivité aux alentours de
43%. L'inactivité augmenterait avec l'âge,
avec le revenu du pays et serait plus élevée
chez les femmes (34% pour les femmes
contre 28% pour les hommes).
D'après les spécialistes, cette inactivité
élevée en Occident peut s'expliquer par
plusieurs facteurs, à commencer par la
sédentarisation et les moyens de transport
de plus en plus perfectionnés : voiture,

métro, etc. La marche à pied et le vélo se
pratiquent de moins en moins chez nous,
alors que 20% des salariés chinois se ren-
dent sur leur lieu de travail à vélo. Le
temps passé assis devant un écran est
également pointé du doigt. Ainsi, 42%
d'entre nous resteraient assis plus de quatre
heures par jour et 70% des adolescents
regarderaient la télévision plus de deux
heures quotidiennes.

Un facteur de risque pour
les maladies chroniques

Or, d'après l'étude, le manque de pratique
d'un sport serait l'un des principaux fac-
teurs de décès, avec l'hypertension
artérielle, le tabagisme et un taux de
cholestérol élevé. Selon les chercheurs,
10% des cancers du colon et du sein, ainsi

que 7% des diabètes de type 2 et 6% des
maladies cardiaques seraient dus à une
activité physique insuffisante. Les auteurs
rappellent que la pratique d'un sport per-
met de réguler naturellement les taux de
glycémie et de cholestérol et les trigly-
cérides, tandis que le manque d'activité
favorise presque toutes les maladies
chroniques.
Selon le professeur Harold W. Kohl de la
University of Texas d'Austin : "Le rôle de
l'inactivité physique continue à être sous-
évalué en dépit de preuves solides existant
depuis plus de 60 ans quant à son impact
sur la santé. Beaucoup reste à faire pour
traiter l'absence d'exercice comme un vrai
problème de santé publique." A quelques
jours du début des Jeux Olympiques d'été
2012, il semble, donc, plus que jamais

d'actualité que le sport est excellent pour la
santé. D'ailleurs, d'après I-Min Lee, le
principal auteur de l'étude : "La majorité
d'entre nous est capable d'être active. A
peine 15 à 30 minutes de marche rapide par
jour apporteront des avantages substantiels
pour notre santé."
Les méthodes les plus efficaces pour
inciter la population à pratiquer plus d'ac-
tivité physique seraient les campagnes de
presse et les petits messages chocs, selon
Gregory Heath de la University of
Tennesse qui a étudié les opérations ten-
tées entre 2001 et 2011. En mettant en
avant la pratique physique, les scien-
tifiques espèrent rien de moins que faire
augmenter l'espérance de vie mondiale de
0,68 ans.

MONNAIE
Lieu : Grèce

Bien avant l'invention de l'argent, il y a eu le troc. Une des marchandises les plus utilisées était
le bétail, mais pour être sûr que l'échange soit équitable, on pesait le bétail. En l'an 650 av. J.-
C., on utilisait en Europe des petits globules d'électrum comme monnaie d'échange, mais la
fraude était omniprésente. Devant ce fléau, le roi Crésus crée donc une monnaie où les pièces
seraient toutes identiques.
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Mariah Carey 
serait plus chère que
Jennifer Lopez
L'émission de télé américaine à suc-
cès "American Idol" cherche à
renouveler son panel de juges.
Mariah Carey pourrait occuper l'un
des deux fauteuils laissés vacants
par Jennifer Lopez et Steven Tyler.
Le mari de la diva, Nick Cannon, n'a
pas caché que la note pourrait être
salée.

23

En juin dernier on
découvrait les
premières
images du tour-
nage du clip de
Turn Up The
Radio , un son
produit par Martin
Solveig et qui n'est
autre que le troisiè-
me extrait de l'al-
bum MDNA de la
reine de la pop

Madonna... 

La bombe des run-
ways cacherait-elle
une voix de rossi-
gnol ? Miranda
Kerr s’est confiée
au magazine Vogue
UK, dans le numé-
ro de juillet –dans
lequel elle fait une
première appari-
tion remarquée -
et nous confie
ses secrets,
comme pourquoi
pas, devenir
chanteuse. Une
carrière au suc-
cès exponentiel,
un mari aux
petits oignons –
qui la prend en
photo à ses
heures perdues,
un adorable
poupon, une
silhouette de
sylphide…
Miranda Kerr
pourrait aisé-
ment en exas-
pérer plus
d’une mais
réussit l’exploit
de fédérer plutôt
que diviser. 

Rihanna 
elle oublie tout et passe

en mode party girl !
Enfin les vacances
pour la jolie princes-
se de la Barbade !
Depuis le temps
qu'elle avait besoin
d'en prendre, ça ne
peut lui faire que du
bien ! Après avoir
passé quelques jours
en famille pour les
obsèques de sa grand-
mère, la reine des
charts a mis le cap

vers l'Italie et plus partic
ulière-

ment vers la Sardaigne his
toire

de profiter un peu du soleil 
et

d'un gros yacht de luxe.

Arnold Schwarzenegger était en galante
compagnie ce week-end avec une jeune
femme de 25 ans. Mais entre son ex-
femme, Maria Shriver, et lui,
tout n’est pas encore
fini.Arnold Schwarzenegger a
passé une bonne partie de
sa vie à tourner des films
d’action. Mais aujourd’hui,
son quotidien tient plutôt
du vaudeville peu
glorieux. Alors qu’il
était gouverneur
de Californie, il
s’est laissé aller
avec sa femme de
ménage avec qui il
a eu un enfant.

Arnold Schwarzenegger
flirte avec une jeunette
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Kerr
Miranda 

bientôt
chanteuse ?

Madonna
elle part à la chasse
aux hommes
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Horaires des prières pour Alger
et ses environs

DOMAINE DE L'INDUSTRIE MÉCANIQUE 

Signature des actes de création 
d'une société algéro-émiratie 

Les actes de création de la société à capitaux
mixtes dénommée "Nimr-Algérie. SPA",
implantée à Khenchela, entre le Groupement
pour la promotion de l'Industrie mécanique
(Epic-Gpim) du ministère de la Défense
nationale et le groupe Tawazun des Emirats
arabes unis ont été signés jeudi au siège du
ministère. 
La signature de ces actes s'inscrit dans le

cadre de la mise en œuvre du protocole d'ac-
cord algéro-émirati pour la coproduction de

véhicules spéciaux. 
Les investissements concernant le centre de
production de cette entreprise démarreront
dès octobre 2012.  La cérémonie de signature
s'est déroulée sous la présidence du ministre
délégué auprès du ministre de la Défense
nationale, Abdelmalek Guenaizia, en
présence d'officiers supérieurs de l'Armée
nationale populaire, du président du Groupe
Tawazun et de l'ambassadeur des Emirats
arabes unis à Alger.

Quatre membres d’une même famille ont
péri mercredi par suffocation au moment
où ils nettoyaient un puits au douar
Djaafria, dans la commune de Mesra
(Mostaganem), a-t-on appris jeudi auprès
de la Protection civile.   Les quatre vic-
times qui se trouvaient au fond de ce puits
de 25 mètres de profondeur, ont trouvé la
mort suite à l’inhalation des gaz dégagés
par une motopompe. Trois autres person-

nes, proches des victimes, ont été sauvées
d’une mort certaine. Elles avaient tenté de
secourir leurs parents, a ajouté la même
source.  Les dépouilles mortelles ont été
déposées à la morgue de l’hôpital  Che
Guevara de Mostaganem, alors que les
trois autres personnes ont été admises au
service des UMC de Tijditt, où elles ont
reçu les soins nécessaires avant de regagn-
er leurs foyers.

MOSTAGANEM 

4 morts par asphyxie

EN UNE DÉCENNIE, DANS LA RÉGION DU MENA 

Le nombre de décès liés
au sida a presque doublé

L es décès annuels liés au sida dans la
région du Moyen-Orient et d'Afrique du
Nord (MENA) ont augmenté, passant
de 14.000 en 2001 à 25.000 en 2011 ,

a indiqué mercredi le Programme des Nations
unies sur le VIH/sida (ONUSIDA) dans son
dernier rapport. Selon les estimations,
330.000 personnes, dont 19.000 enfants,
vivaient avec le VIH en 2011 dans la région
MENA. 
En outre, 39.000 personnes, dont 3.100

enfants, ont été nouvellement infectées par
cette maladie en 2011 dans cette région. 
Selon ONUSIDA, la couverture du traitement

est ''très faible'' au Moyen-Orient et en
Afrique du Nord en s’établissant à 13 %, alors
que pendant la grossesse, cette couverture est
elle aussi très modeste, à seulement 6 %.
Concernant l’Afrique subsaharienne, les
estimations indiquent que 23,5 millions de
personnes, dont 3,1 millions d’enfants,
vivaient avec le VIH en 2011 dans cette par-
tie de l’Afrique.  On estime que 1,7 million de
personnes, dont 300.00 enfants (baisse de
26% depuis 2009), ont été nouvellement
infectées par le VIH en 2011.  L’Afrique sub-
saharienne, indique le rapport, concentre
plus de 90 % des enfants vivant avec le VIH

dans le monde.  Près de 6,2 mil-
lions de personnes y recevaient
un traitement antirétroviral en
2011, contre 5,1 millions de
malades en 2010 et 100.000 en
2003. Plus de la moitié (56 %) des
personnes éligibles pour un
traitement antirétroviral en
Afrique subsaharienne en bénéfi-
ciaient en 2011. 
En Afrique subsaharienne, l’accès
accru au traitement contre le VIH 
a fait baisser le nombre de décès
liés au sida, qui est passé d’un pic
annuel de 1,8 million en 2005 à
1,2 million en 2011. L’Afrique
subsaharienne concentre plus de
80 % des personnes vivant avec
le VIH et la tuberculose, tandis
que plus de 80 % des médicaments
antirétroviraux sont importés.   A
l’échelle mondiale, le rapport

note que huit (8) millions de séropositifs
dans le monde sont sous traitement
antirétroviral, soit une hausse de 20 % entre
2010 et 2011, tandis que 34,2 millions de
personnes vivent avec le VIH/sida. Aussi,
2,5 millions ont été nouvellement infectées
par le VIH en 2011, soit 100.000 de moins
qu'en 2010.   Cette organisation onusienne
précise également que les pays à revenus
faible et intermédiaire ont investi 8,6 mil-
liards de dollars dans la lutte contre cette
maladie en 2011, soit une augmentation de
11%.  

Les investissements internationaux sont
restés au niveau de 2008, soit 8,2 milliards
de dollars par an.  
Selon les estimations, entre 22 et 24 mil-
liards de dollars seraient nécessaires chaque
année pour la riposte mondiale au VIH d’ici à
2015 et le déficit de financement est estimé à
plus de 7 milliards de dollars. Pour le
Directeur exécutif de l'ONUSIDA, Michel
Sidibé, en dépit de certains progrès, il ne
faudrait pas se contenter de garder l'assis-
tance internationale au niveau actuel mais de
la renforcer pour atteindre les Objectifs du
millénaire pour le développement (OMD) en
2015.

Mobilis lance son programme de
fidélité par points

Mobilis, premier opérateur de téléphonie
mobile en Algérie, a annoncé mercredi le
lancement de son programme de fidélité par
points "Fidelis", destiné à ses clients grand
public, des offres post-payées et pré-payées. 
Le programme "Fidelis" permet aux clients
de cumuler des points selon leurs consomma-
tions (rechargement ou facturation) et de les
convertir en voix et SMS gratuits avec 1
point gagné pour chaque 30 DA rechargés ou
facturés, a indiqué l'opérateur de téléphonie
mobile dans un communiqué. Les clients
désirant adhérer à ce programme disposent, à
partir du 20 juillet 2012, de deux moyens:
envoyer un SMS via le 609 ou s'adresser aux
agences commerciales de Mobilis. 
Les clients peuvent effectuer toutes les
opérations du programme "Fidelis" en
envoyant les commandes par SMS au 609. 

Exceptionnellement, pendant le mois de

Ramadhan, chaque inscription au programme
"Fidelis" sera récompensée de 20 points,
souligne la même source. 
Mobilis précise que les clients des offres
Mobiposte, MobiControl, MobiConnect,
comptes groupés et comptes entreprises ne
sont pas concernés par ce programme.

INCENDIE D'UNE UNITÉ DE PRODUCTION D'ÉPONGE À BARIKA (BATNA)

8 personnes blessées 
Un incendie s'est déclaré mercredi vers
19h15 dans une unité de production
d'éponge, située dans la zone industrielle de
Barika (Batna), faisant huit blessés atteints
de brûlures du 1er degré avec des difficultés
respiratoires, apprend-on jeudi auprès de la
Protection civile. Parmi les personnes
blessées, trois sont des pompiers et deux des
travailleurs de l'unité de production
d'éponge, a précisé la même source, soulig-
nant que des efforts sont déployés pour cir-
conscrire ce violent incendie, qui n'était tou-
jours pas maîtrisé jeudi matin, et éviter l'ex-
tension des flammes aux autres unités de la
zone. 

52 agents de la Protection civile, conduits
par le directeur de wilaya, 13 véhicules anti-
feux et quatre ambulances équipées des unités
de Batna, N'gaous, Ain Touta et Merouana
ont été mobilisés pour combattre cet
incendie dont l'ampleur a été favorisée par la
présence de produits hautement inflamma-
bles, selon la cellule de communication de la
Protection civile. L'incendie a provoqué la
panique chez les propriétaires des unités
avoisinantes présentes sur la zone indus-
trielle et attiré la curiosité des habitants de la
ville dont certains ont affirmé avoir vu les
flammes se projeter dans le ciel sur plusieurs
dizaines de mètres. 

EL MENEAA (GHARDAÏA) 

Plus de 1.300 cartouches de cigarettes 
de marque étrangère saisies

Pas moins de 1.334 cartouches de cigarettes de marque étrangère introduites frauduleusement
en Algérie ont été saisies par les services de la sûreté de daïra d’El Meneâa, à 275 km au sud de
Ghardaia, a-t-on appris jeudi auprès de la sûreté de wilaya. Cette quantité a été saisie à bord
d’un camion citerne, lundi dernier, par les éléments de la sûreté de daira au cours d’un contrôle
routinier à la rentrée sud de la commune de Hassi El Garra sur la RN-1, a précisé la même
source. Ces cartouches de cigarettes acheminées de l’extrême sud du pays ont été
soigneusement dissimulées dans la citerne tractable pour être écoulées sur le marché des
wilayas du Nord par les contrebandiers, selon la même source. Le chauffeur du camion a été
arrêté par les services de la police judiciaire.  Présenté devant le juge d’instruction, le mis en
cause a été écroué pour contrebande de produits prohibés, ont indiqué les mêmes services.


